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AVUCATS

men

Chs. Thibault, Eer.
yoosr, Watorloco, PB. Q.— Ye charge
des vffuiros des Etuts-Unis et du

Prvtriet de Budfurd,—Buacae Lätisse da

Journut.

Jno. P. Noyes
voor, rie Foster, Waterloo, PL Qué.

A Suivre toutes les Cours du District,

 

 

J. A. Jacques, Ber.
car, Watertou, PQ:

A“lean Maison Laroche, ruo Fos-

ter, vis-devis la carroBeriode CN. Trudeau.

TD.Darby, B. C, L.
Ain Waterlou, PQ, Ruo Fostur,

 

Suivrs tontosles Cours da District.

 

Arthur Giroux, LL B
\ NOUAT.

——

H. Thos Dufly
À NOCAT-

NOTAIRFS

Farnham, 1. Q.
 

&wvotsburg, P. Q

 

Louis Jodoin
ATorauel'entac, Waterloo, PQ,
N Bureau : Vis-dvie lo Boreau de l’oste

Frnest F'.de Vurennes
uraise-Pestio, Waterloo,I

N Succossour et dépositulre des minu-
toa de J. JI, Lefebvre, régistrateur, et de

fou Thomas Brasard ot LP, Tremblay.
Buronn: Rue Principale, vis-à-vis lu Banque

 

   

  

P.J. 8, Peltier
ALRL'UBLIC,

N" Valcourt, [Ely,] P. Q

Dosois & L’Ecuyer
vrates-lenuios, Granby, lQ

IN vite d'argent négociés prompte-
ment, agents d'immenbles et Bnrean do
collaction,

J. L. Dezos,

J. H. Lefebvre
FOIRTHATEUR, Waterloo, 1 Q.

I'rits négociés À bref délai ut à con-
ditions faciles—Büroun ; Ruo de kt Cour,

Louis Jodoin, N. P.
oust dola Cie d'Assnrance contre je

‘ou, Phenix de Londres, pour le
Distries de Bedford.
Fonds do Résery
Dévèt Canaalien.

Rises Commerciaux ot de cultivatours
spécislement sollicités

N.C. Mbhthieu
Net

Le À. Audet
Nerume-teme
1 Magog, I

HH. Marcoux
NNramen
Ï Roxton-Falle, P. Q.

ere

MÉDECINS
"—>——.

DrJ. D, Page
ÿ & Cmincuozes, Waterloo, P. Q.

ucvesseur cn Ur Frégean,rio l'uslor,
Consultations à tonto houro.

DrJ.F.R.C. Phelan
Me el CHIRERGIEN, Coin des rues
1 Lewis ot de lu Cour— Watorluo, Q
Consultation à toute heuro.
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Lawroncoville, P. 42.
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C. Fauteux
Mr» er Cuikuncun,

L L'astmanet St-Etionne do Bolton. &
 

 

L. T. Caron,
| cosas & Groene,
M Tue Prinespalo, Granby, P. @
te

DIVERS
ree

P. Ledoux
Jpivsier de In Cour Snpérioure,

Waterloo, P. 2.

NapoleonHudon
Jeter Luwreneoville, I.
pr Le publie trouvera toujours des li-
ltours de choix, bons lité,butte tablo eteecore.

le plus, la pl auilért gu rapidsgrads nrbanite de lu

—_—

Ouesime Joyal
Her, Notre-Dame de Bonsocours,
a 3 LBtukoly-Norg LQ

nèrie yal, ani lient cat Lôtel, à résolu de
5 3 16 gor pur donner satistuction à4cnx dut s'arrètent chez hui.
Tongues Denvent êlre certains d’ô-

jen traités Pihour qupré importo quelle
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REMEDE
CONTRE LA DOULEUR

GUERIT:

RHUMATISME

NÉVRALGIE. STIATIQUE, LUMBAGD,
DOULEUR Dorsate.Tic Doutoureux
MAL oe TETE.MALoe DENTS

MAUX or GORGE
ENROUEMENT. ENGELURES,
ENTORSES. ÉOULURES,
CONTUSIONS, BRÜLURES ETC.
Ea vento chez tous Jos pharmaelmarohämilsgérémux, Prix.cin1s bolle

Envoyé par ls malle pur réeptlon du prix.

THE CHARLES 4, VOGELEA C0., Baltimore, Md.
Dépôt pour 10 Canxünà Toronto, Ont.

   
CENTRAL VERMONT

Pepnis dimanche, 17 octobre 1840, les
convois circulent conrme suit:

ALLANT A L'OUEST

Train do Ii mallo pour Montréal lmissant
Waterloo 7.00 Granby 7:41, Farnham 8:20
arrive A SteJoan à 5:50, faisant connexion
uvec les trains ponr St-Albuna, Concord
Manchester, Nashua, Lewoll et Boston
Aussi de New York rinSpringtield of Now
London,
Fran à Montréal à 9,40

 

  

rain mixte Inissant Waterloo 1:40 pm.
Granby 3:00, Farnhoi 4: i
Joan 35:00 pan., fuigant connexion avec log
trains pour S(-Albans, Burlington et New
York, ainsi que pour Montréal, oùil arri-
ve à 8:20.

 

  

  
ALLANT À L'EST.

Tram mixie Labasant Stedonn d 9:00am,
Faynham 10:05, Granby à 11.25, Wator-
loa 12.25 ju ne
‘Train de la malle luissant Montréal
20 1 Ste :! iy
Geanby

 

   

  
 

5, W.CUNMINGS,
Acont-Généra) des Passagers

à 3 2, Jo

Billets pour Toutes les:
REGIONS,

ETLES =

NORD-OUEST.

une spécialité, Choix des routes, vid
Cl R où Chicago. Information complès
to sur demande,

Heures du départ et de l'urrivéo des
trains à Waterloo :

AILAST AV Nonn—Express, 8.18 A, M.
Mixte, 1035 À M,

ALLANT AU SUp.—{.15 A, )
M, Flrpreer, 712 PM,

   

420 1

 

Mixte,
  

PP. MURPHY,

AGENT POUR LA VEXTE DES

BILLETS,

BUREAU DE POSTE.
WATERLOO, P. 0.

P.E.CARON
Murchand-Kpicier

  ER

  

LENNOXVILLE,
(Porte roisine du Furet de Poste.)

Onfait une spécialité pour
les épiceries et provisions de
première qualité.

AUSSI:

Chaussures de luntes sortes.

DEFIL

FAIENCE,VERRERIES,&c
Lennoxville, #2 octobre 1890,

HOTEL VALCOURT
VALCOURT(LY) P,Q.

F. X. Fontaine, Prop
11 fait plaisir au propriétaire de l'Hôtel

Valconrt, d'attirer l'attention du public
voyageur sur les améliorations considéra-
bles qu'il afuites à zou élublissement ol
ani en font une maison de première clunbes

 

Ony troveratoujutré de bonnes chum,
bros, uno home table et des liqueurs de
choix,
Coux qui auraient hesum do voyage

dans les environs trouvoreut loujours un
voiture à l’hôtel,

Valcourl, lor mai 1889. 

SrJAcOBSor

ne restous pes 161, —notie preson

jourd'hui, c'est bren duitézent, et
L'EST, L’OUEST lje me demnude 6e que vous allez

Bille(s transcantinentaux &t do celons,l,

PSLULLI TTON

{No.18)

SEE

LE

COURRIER DE LYON

Pal

PIERRE ZAGOUNE

ALV

UN COMPATRIOTE

—Ah ! vous êtes habite entre
tous, contnua -(-il, et rarement
j'a: va ope-er avec plus de dew.
térité " — Vous é es éoranger ?

—Mais. .
—Vous êtes Français. Cela

se voit tout desvie. Jamuis nu
Espagnol n'au-eu accowpli pa-
reil acte avec cel anlomb et ceiie
habileté,
—Cependant…
—Pourquoi chorener à le

nier ?.…Je suis Françale moi-mé-
el je 1e vous ai accosié que pour
vous rendre service.
—Commentcela ?
—Vous atlez voir—el d'abord

£o pourrajs paraîre saspecle ; il
y 8 toujours que-que aiguazil rô-
dant amour ae la basilique...
et il gênernit mes conadences.

L'Incounn s'e‘ait us en mar-
che ; Dubosc ie suivit Ja wain sur
la poignee de son arme, rout prêi
À le uer, 8H faisait Un geste dou-
teux

l'inconnu s'arrêia,
lis étaient arrivés à l'aug'e

d'une rue obscure: ils s'ulucerent
dans l'ombro d'uno porte, el re.
prirent leur conversation.
—Vovons, dis l'inconnu ; les

objets quo tons veuvz de vous
appropier sur, dun grand pris.
Je les cusinais, er y à louglemps
que je les convois. Mais je
n'ai oi voire audace, I voire sû-
telé de suamn, es Jar heed. Aue

Au boul de quelques minutes, l'moonmu, 08 qu'ilèrent Burgos

Pendant que l'inconnu foullait
dans sa poche, Mubosc fonillait
dans la sieune-

L'un présenta les objets volés
(raat tendit la somme offer-
te,

| Une fois touts choses réglées,
(l'inconnu siait s'éloigner ; Do-!
bose le retint. :
Un mol encore, lit} visible.

‘mont préoceupé.
| — Des, dites, je vous écous,
répondit l’autre.

—Vous w'avoz dit que vous
purliez demain.
— Et c'est vrat.
—Àquelle heure ?
—Asix heures,
—Vous ave: uno voiture ?
—Une belle et bonne voiture à

moi / — Mais pourgnoi ces quos

tions ?
-=U'esl qu'il mo vieat unv

idée,
-—Laquelle ?
Ma position à Burgos puut

devenir criique d'an momeul à
l'autre, et je vons avoue que je
ue serais pas laché de m'éloiguer
pour quelque temps.
—Je comprends cela.
—Neriez-vous homme à accep-

or deux cutapagnoas du voya-
go 1
—Pourquor pus ?
—Nous vous puyerions bien.
—C'est une coasidecaiton,
—Ët puis, chemin (aisant, que

Bait!.... nous pourrions peut-
être entâmer quelque aflaire,
—Vous avez raison.
—Un vous va-t-1l Ÿ
—Ma foi. je ne dis pas non;

je va.s réJéchir à cela, et demain
«rouvez-vous à six heures à la
pore do Tulede, jo vous dirs
mon dernier mot.
Dubosc el son intorlocareur se

séparérent, et chocua alors ‘ira
de soncôté.

Mais le lendemain 1ls se re-
trouvèrent à !u porte de ‘l'ulèdu,
st uprès quelques pourparlers
rapides, Dubose ot «laudine
we tnt ‘uns lu voiiure do

 

pour ay aus oven,

ALYI

LA HALTE DANUEREUSE

V'ineonnu était
charmant.

Li s'appelait Maubert ; il avait
Ç DOUAI /E-CIMG ans 4 peiae, Une
tu ‘ue épaisse rayée de nombreux

un faire.
—Maisjo les veudrai! fi

Dubosc. !
—A qui ? ;
— Au premier orfèvre qui m'en ;

offrira un bon prix. |
…—Et eù prendrez-vons cet or -
fèvre ?

—Jol'ignore.
—Parbleu, et mol atest, ailer-

du qu'il n'y a pas, dans 1s bon-
ne vitle do Buigos, un sews how
me qui vous l'ucheie, où qui,
vous l’achotan:, ne vous fusse

imméurmtemenr arrécer.
—Vous croyez ? i
— J'en sus sûr.
—Alois, yue

vous ? |
Lrconen fic enwmades un peiil

ricsement
—Nous y soi), dit-it ;

HO suis pas orlevre, eis je voya
ge! uchewnt 101, rexsadaut la,
chuugeaut chaque jour de domi
cile où de nrovis er oll. sat
touie securl.é ot voue garanie
pour le placement des objets d'o-;
ngine suspecte, — CoMpreuez
vous ?

Be Diôposez-

moi, je]
  

  

me signe distinctif une iala re

pés 186, l'œul vifet rond, le nez
su peu“core oil portait com-

uccentuéo qui paslageatt la joue
gauche en deux par'ies éguies
H n'était pas bean, mas 2

viait aimable.
Sa voiture élait faite de deux

compartiments.
Dans le premier, pouvaient 1c-

second, étaient enfontes les mar-
ohandises provenant de transue-
tions vérousus de la uacure de
celle qu'il avant passée avec Du-
hose.
Les vremiors jours s'écousorent

dans un enchantement sans nus-
ges pour Maubert et ses doux
compagnons.
Maubert connaissait bon nou-

bre d'histoires plaisantes, vi ren
no charme ul voyage curgiue Un

récit lait avec esprit.
Ou avait passé la froncière, que

C'est à peine s'ile avaient eu le
temps de s'en apercevoir.

Et puis, 3! laisait un

superbe.
teups —-Parfaiiement

—Vous me veudez, par uxen-!

que vous vu.ez de oncer, el

vouute en France. à Tuulouse ou

—}1 vous allez à Paris ?
— À peutes joursers ; — je voy-

age le jour,— je dors lu nuit.
C'est une castence charman.e,
[dans laquelle je n'ai pas cu enco
re une heure d'eunus.. -
— Vraiment !
Dubosc garda un moment le

silence ; pure ti rele.u lu tèle.

—Enfin. quel pax me donnez

teur ? demuünda-t-..
—Un bou prie
—Lombien ?…
—Cent livics,
—tomplant ?
—A l'instant môme.

 

 ple, nujourd’an:,les vases sucrés sentiers

dans huit jou.s, je vas tes ro-,de la nutne

à l'as. Jinient tant numés. Jamas par
—Vous quixez donc Lur-'conséquent, ls navsient vié

gos ? “heureux.
—Veman. Dubose n- 60 réveillh que

vous des obje.s de 1 j» suis pore,

 Tout le du i du lu route, oni
Une vézéinion  prod.gue, des

vimhountées,  quely
chose qui resseinbla t à une ré

  

Jamais Eubose et auatne r'é-

lorsqu'ils enr nt dépassé Perp.-
gna.
—Urça, dil-il un matin à Mau-

beri, vous êtes Un lort nimablr
cowpaguon ol j2 sera désolé te
jour où je m- verrai toreë dv
vousquit(er.
—Y songez Vous done, deman

da Maubert ave: une ‘poinie «de

tristesse.
—Nous Ne pouvons pas ce-

pendent vivre ainsi écernelle-
went sans travailler.

; —OUü voulez vous nller ?
* —Où allez-vous vous-même ?
— Moi, je vais à Paris. Seule-

 

ermite visiior quelques foires
ifmportantes du m'dr,

—Ei combien meurez-vous de
temps à ces voynges ?
—Deux mois à peinu.
—U'est beaucoup.
Maubort haussn les épaules
— Voyons, dit iles se pen-

chant à l'oreille de son interla-
-cuieur, je no puis vous dire, que
81 VoUs me quiriez, Vous Matiquez
Uno lière occasion.
—GQue voulez-vous dire ?
-—Je vez dice que j'avais dé-

ju bâti mon plan, et qu'à Pars
Nous Aütions pu nous entendre.
— Comment coin ?
- Dume !., je ne suis pas né

d'aujourd'au', voyez-vous ? j'ha-
Bikes la capt alo su plus fort de
ja réswmunon, J'ai vu pardr
into des nobies, et je pourrais
ndiquer plus d'une cachetta où
su vrouvent emerrés des trésors
consdérables,

==Yrarmont! fircat Dubosc et
Claudine.
—U etc come ji vous des.
—Muis ne pourrone-nous pas

V>os donner rendoz-vous à J’a-
ris?
—Saus doute,… setlomeat.…on

suit quand on so quliie ; on no
sail pus quand on ke houve,
—Ah ‘vous me Lemez.……u
—Uroyez-moi…. c'est une oc-

casion € :nme il 16 s'en présente

 

  

Päs souveaL.. 61 si vous lu née
gi ges.

—\a j'accepte...  inler-

 

rome Duiose,. Nous passons
sit vhgugeme, ot Hous no vous

qui. crons qu'une ,ols à Paris,
Île conrinné:ent done leur vos-

age dubs les woes CONUILIONS ;
Teen 10 08 cours Changé él'iliné-
rate, Et peudanc les dens mos
qui saisirent, Où 108 vil s'ache-
wees du bourgaue en bourgade
ct ivmion ec vors Lyon ; puis, de
JA, ieprendre à pocivo jouraces lu
direcuon do Paris.

Dubosc ot Claudine revoyaiont
hea des liouæ qu’ils avaient tre
Vests souvent ; mus ils sol
b.uteot sosorbés l'un et autre pur
d'ausres peusées, clils ne s'arrê-
tuent gueso à contempler les
puysuges QUI se déroulsient sous
leurs yeux.

Géniiniement, His arrivaient le;
soir, hatasses de fatigne, aveu-
g ér pur in poussiére de la route,
sega. fs par dw chaleur du jour,
vbs H'avaient pus d'aatre sonel

 

homume[45105 souper, que d'aller cher dane ligne,
caer wn repos don "ils avait hes
010

Et pas, à

prochaient du ln
ulesure gulls ape

canitnle, (ir s0
firs d'argen:, des cheveux cou-lscolntent plus avides el plus em-|se gaérit pas!

prussus, @L ls no subisanient ius
an quelque sorte qu'aue seis
preoccapaæiion, celle d'arriver au

sid dans ce Paris donc tits
dent éloignés depuis st tong:

temps,
Un our, ils Tonalent d'arriver

duns un peat pays que l‘obseur:-
tè les avait empêches do remar-
quer, oi ils étaient, comme lus

   

nir quatre voyageurs ; dans 1e jours précédents, descendus dunu[J'ajouterois même que je crois
la meilleure aubergu de la locu-
lite,
Dubvvsc s'&un:t ail suevir à souper
anus su chambre, ot il uutondair

Q:auaine que évust surlie sous au
p vtexte queiconque, eu le proant
du couwmencer onjours 80repas,
8, cv addait à rentrer,

Depaquelques jours, Duovse
nvu-. LU « jerCex Orquelque c30-
se d'uruygu et d'inustié dans l'a -
lu-e ao Ulaudine…. Me's elle
const + pamots, et elle n'ai-
Ways >< qu'on vy brit garde.
Duses clonidine done quelques

insane, pie il se mi gabe.
liuvs Lu pone deplle sa su.-

vieue, quand Claudine calrs,
lle Gant sombre... na pls pro-

 

 

  

fou: ereusall sont froui… el ous

-|sourc.is viaient Co-lLracLés.
lunost se levis, es alla vives

west à ete,
—Qu'us--u donc, Ciundine ?….

sur demanca-l.t, el gue se passe.
wn?

Quandine 1ordit ses
vio.ence. ;
—ah! cela devait arriver | ail-

elte comme se partant à clie-mê-
me,
—Quoi done ?

bras avec

som mes ?
—Uù sommes-nous ?
—'{n was done rien vu...

l'hôce, ni l'auberge... ni
servantes ?

jusqu'à lu lenêvre ouverte,

lébrite,
Lt pendant que ment, je fnis un détour, el ju ponchiait pour voir :

—tu ne sas done pus oll nous

los

| Dubosc ultait répondre, Clan.
dine nui priv le bras ot l’entranu

—Regarde ! dit-clle d’ane voix

Dubosc so

we lon, est l'enseigno de Saint-
Nicoins, Devant l'anherge, pes-
se lu ronto de Paris à Lyon ; à
deux pus, voici le ralais de poste,
et ià-bas, plus loin, co bouquec
d'abres que tu peux encore d's-i
naguer, c'est le pont de Pouliy|

le pont doComprends-tu 2...
Pouilly...

Du-rose frissonun. |
—Nous sommes donc à Lieur-

satan ! dit-il en phlissaut,
—Oo1, à lieureaint. répondit

Claudine ; 4 Ltenrsoint où l’ou
t'a vu, à Lieursaint où l'on pant
te reconnaître.
—Mais 11 taut fuir !...

  

 

Si un nous en laisse Je
temps.
—Maubert ne se douto de

rien {
—Qui sait ?
—As-tu des soupçons sur lui ?

—Uepnis quelques jours.
—Quel indice ?
—Unsoul.
— Parle... alors. parle. C’est

notre vie à lous doux qui est ici
en jeu,
Au lion de répondre, Claudine

avait subitement porté la
main dsoa front, et elle B'ô-
lait assise défaillante sur une
chaise.

Xuvil

UN LiEN NOUVEAU

|

Claudine, si forte et si résolue
d'ordinoire, se sontait prise tout;
à coup de vertige et du tunles
se

—Qu'ns-tu ? fit Dubuse 15-
quiet,
—Rien… co n'ust rien... .ré.

pondit la jeune femme ; un
éblouissument ; dopuis quinze
jours j'ai eu do ces détailloncos ;
Uno faut pas y fuite uiten-
tion,

—Tu
bert,
~C'est cela. -
—Qu'as-tu donc remarqué,
—Lno chose bizarre ; Écoule :

Maubert porte les choveux cou-
pés ras, n'est-ce pas ! Or voilà
trois mois environ que nous vi-
vons avec lui, et depuis hos wos
ses cheveux n'ont pas allongé

me parlsis da Mau-

7
—Caci, continua-t-eile du md.

R—————

Elie était évanoni,
Dubosc courut a la jeune Fom-

me, Is prt dans ees bras ro-
pustes etalla In déposer sur lo
it,
Claudine ne faisait aucun mon.

vement . Ses yeux étaient clos,
sas bras retombaient mortes lu
long de son corps : c’est à peine
si unssouffle leger sonlevait sa
poitrine.
Dubosc baigna ses tempes d’eau

fruicho, ersaya de verser sur
sus lèvres quelques gouttes d'an
vordial récontortant ; mais ce ne
lut qu'au bout de quelques mi-
nutes qu'elle rouviit les yeux,
st parut revenir à la vie,
Claudio ! dit Dubosc en se

penchant vers elle, c'est moi, je
sujs là ; ne crains rion.
Un pâle sourire effleura les lè-

vres pâlos de la joune femme, et
elle serra les maine do son a-
mant.
Etrango ! c'est Gtrange |...

balbntia-t-ollo ; jamais je n'ai rion
éprouvé de pareil, 11 se passe on
mot quelque chose d'exaordinais
re. C'est horrible, dans ce mo-
mont surlout, où j'aurais besoin
do touees mes lorces,
Mais tu te trouves mioux...

sista Dubosc,

{A continuer.)

——rss

NOUVELLES GENERALES

PT Barnomle propriétaire du
fameux cirque du co nom, est
wort Jo semarne dermure & Bod-
grpurt Counecileut. 1 lvisso une
futur» de croq_ millone de pras-
tres.

Nuns voyons cependant que le
Quénee Gon.rol seul d'apres le
Pivgrea dv £Est on 9 \ranspurit
T5 “burs qui ont été expédies à
Chv.go Lunnée dernière. 75
chare cert environ doux millions
de isies. C'est une source da
Hichuaors qui vaut la poiuo d'être
exploltèo aveu soin.

Bur vag vingtaine de millens
de ‘isien de sucro d'érable fabri-. 4%
ques dans la l'uissance, lyena |
Pris du quinze willions el demi
qui sont produils par la province
de Quebec, Co sucre est en
patio CousoWmÉ daus lu noys 5 il

B'en espurie pou aux tine Uwe
6t eucore moins eu Angloterre, 

—U'ost ma foi vrai ! s'écilu-
Dubosc, comme .rappé d'une idée:
subite,

—lit puis couv balairo qui ne

—wn eÂiel
—Co..e narbe épaisse qui sem-

blu faire l'oifice d'un mazque.
— Ta as tuui vostisé,
—Ou, Dobuse, ani ; +1 je Jure-

rai» à cœe heare que choveus .
basi e we Durne, war « ang
—Muis cè seran donc un a

gent ?
—VU'est un agent, te dis-je,

savoir son nom.
—Wa il s'appelle ?

Ces jours derniers, un incendie
a devait lu résidence de M. Aimé
—siubort de St-Busile.
La fen s'est «léciaré à onze

heu:s du l'avant-m.di et à pris en
Gue:ques secondes des propo-
tions oflroyables On 9 pu sau-
ver une paitie du menage ot les
Jiv co du magasin. Les hangars
contesant de la peiniure, huiles,
vaissoiles, etc, n'ont subi aucun
dummage.

M. Lambert n'avait qu’one
asrurence de $2,500.

On organise en Europe une
ligne inu-nationsie contre l'al      —Pingçard !

Dubosc regards Claudme avec)
admrauon,

| —'artou : inonx ! s'écris-L-1l
d'un ton emhousiaste. On n'est}
ni plus subiile moles adroite-|

Seulement, Une chose ne sem:
ble encore ineæpliquée. ;
Quuile cnose ?
Sy Maubert est réellement Pin-

gard, comment se Énit-il qu'il wij
wtendu jusqu'à présent pour me;
liver? :

Cinvaine haussa les épaules,
l'inçaid a de ln mémoire, ré-

nous lui avons glissé plusieurs
fois entre les value. les prisons
de puocince sont peu sûres, ou
il ¢ muéféré nous amener tran-
quillement jusqu'à ans, en se

faisant même puyer ses frais de
voyage.

Ce DPingard n'est pas un 1mbe-
cile.

Soll ! mals, maintenant que
nous le connaissons, nous n'avons
qu'un parti à prendre,

C'est de partir L..
Est-tu prêt ?

Quand fu voudras...
lin parlant einsi, Dubosc cou-

 

 

disparaitre avantde s'éloigner.

 

 

sant tout à coup sur elle-même
elle roula inanimée sur le
cher, pondit-elle.. il su rappelle quel

rut à lu porte qu’il lerma, et re.
vint vers les quelques objets)
precieux qu'il s'ugissait de fuirei

Mnis au moment où il revenait

Claudine pous-
sn Un cri donioureux, et s'affais-

plan-

 

Cul. itWe, aura surioud,
son eflet en Angleterre où
lacoasvanmat;on d’alevol est oflra-
yante. Dans les dix dervieres
années, les Anglais oat bu pour
trois wir lads quaire cems nil
tions d'uleuni, alors qu'ila n’ont
mangé que pour un wiliard sept
cent cisguwnte millune de pain
Pour lesHotup]nis,! 1 cunsous wu-
tion de | nicooi B'elcse à Cent sva-
xaute new! mabions, el Cere du
Pprla aduuzo millions et deus.

Le Heraid de Chicago, racoato
v’évcenpe histoire suivano qui
{ul vient des Ansted, duns la
région minièro de Eik Liver. De-
pais plas de deve mois der wi-
neurs re fruvaient une vois à
Lasers que veine de dix pleds.
Quousi 15 furent parvenus à en-
v:ien 1000 pieds dans la divuia-
gue Us decouvrirentune coauble
Z2Upieds cmirés. Aucun s15ne 414
siple n’iudiquait qu'eilo ait eu
jamais aucune Communication
avec le vonde estérieur.lis y out
trouve lu squelette d’un bomme
dont les 0s tombèrent en poussié-
ts au etmpie toucher. Dur les
Murson aperçoit quelque chose
qui roesemble a des use: ptions,
C'est nu mystère qui nitend ;la
soluiion des suvants,

IMPRESSIONS

Dans les Deux Langues

 

sur ses pus, ot allait counnencer
ses proparalits.

, oxéeutées aux ateliers du

“Journal de Waterlos” 

rere

WAL nah Le sé }

 

s
e
r
a
i
s

rare
e
s
S
O
S
,

L

Fb

  

 or
m
m
x

A
r
t
e

 

T
S

O
S
TT
E
A
A
E

  Age
 

  



 

 

Journal de Waterloo

Fendi, 23 Avril 1891.

   

dans la capitale de la belle Fr
ce. Le Paris-Canada, rend

choses :

rés pour la circonstauce d'une

tait une superbe collection

de fleurs semés 4 profusion d
les différents salons”.

compte d'une fête qu'il £ improvi-
sée le 31 mars, dit, entre autres

“Les] vastes appartements des
deux ministres avaient £16 déco-

çon remarquable, et l'on admi-

plantes vertes de effet le plus
décoratif, qui ea mariaient à des
gerbes deitlas et à des bouguets

JOURNAL DE WATERLOO

du fromage va s'ouvrir sous les
plus heureux auspices. La ter-
re #8 prépare bien pour, avec ls
permission de la Frovidence di-
vine, donner unc ezceilente ré-
culte.

L'un autre côté, il peut venir
peut-être quelque bonne nou-
velle des Etsts-Unis, mais il en
vient aussi des mauvaises Nous
avons rapporté ce que nous di-
sait, il y à quelques semaines, un
eultivateur des environs qui avait
passé une couple d'années suz
Etats-Unis, savoir : que quatre-
vingt-dic par cenl, au moins,

an-
ant

de

ans

min ? Etsi ces hommes viennent
à manquer ? alors qui peut répon-
dre de la conservation de notre
langue ? de Ja conservation des
mœurs quise négligent trop, mal-
heureusement, dans les familles com-
me dans {a société 1 qui peut ré-
pondre de la conservation de no-
tre foi ?
La cenclusion à tirer est évi-

dente: Canadiens, restons au
pays de nos pères !

—_—

NOTRE PROCES

Pendantl'office, à la cothédra-|
le de Varsein, Autriche, un cor-
donnier tirant un pistolet
a fait feu sur le prêtre qui
officiait à l’auteletquitomba raide
mort. L'assassin tirs alors sur
l'accolyte, mais manqua son coup;
alors tournantl'arme contre lul-
même il se flambs la cervelle, On
assigue ce double meurtre à la
jalousie.
 

Les Martyrs
Des maux do tête cherchent en vain un
soulagement jusqu'à ce qu' jent com-

 

GRANDE GHANCE
WN {* Dans la

AvVËN DRFonda
villa de Waterloo, à quelques pas du mare
ché, de l’église et les écolos, un emplace-
ment avec maison à deux étages, de 3Ux40
leds et uno addition do 30x20, aussi une
ne grange.
Cette maison, dont une partie est déjà

occupée comme magasin, est située dans
Je centre do ls ville, dont elle est l'une des
meilleures places d'affaires.

Pourles conditions, s'adresser au bureau
du

Journal pk Warkazoo,
Waterloo, 4 Janvier 1871.

 

—AU—

VIEUX

MAGASIN
PLACE

MARCHE,
GRAINDESEMENCENos lecteurs sans doute se rap-

 

dos Canadiens qu'il avait rencon- mencé à fairo ussge de Je SalscpareilleLa navigation «st ouverle de-

puis mardi sur le St-Laurent.

 

Comme on le voit ce n’est pas

très engageant, pour nous Cana-

diens, d'émigrer aux Etats-Unis.

Près de 1,000 colons français

sont venus B’établir au Canada

l'année dernière.

 

L'élection de M. Dupont, dé-

puté de Bagot, est contesté. Le

pétitionnaire est M. L P Mons,
de St-Hyacinthe.
——

La Cour Suprême des Etata-

Unis, se prononcers, le vingt-

Hoin ! ce n’était pas mal pour
une improvisation. Les vastes ap-
partements décorés d'une façon
remarquable; une superbe collec-
tion de plantes vertes, des gerbes
de hing, et une profusion de bou-
quets de flours dans les salons...
Comme ça devait étre beau, et
comme ellu ya être ronde la note
quo M. lo Trésorier va présenter
ñ Ja prochaine cession ; car on ne
doit pas oublier que c'est le
peuple qui paie pour toutes ces
innocentes  récréations  auz-
quelles se livre notre premier-mi-

A

trés, lui avaient déclaré qu'ils re-
viendraient de suite au (‘’ansda
s'ils en avaient le moyen.
Ecoutons ce que dit un autre

Canadien qui écrivait dernière-
ment à l’un de nos confrère :

dams, Magy, 8 avril 1891,

Mousieurle Kéduclour,
Vouiltor m'uccorder un

duns votre journal pour avertir mes minis
du Canada do co qui @ passo ici. Je vois
encore ungrand nombre de familles cuna-
disunes s'imuginer qu'on n’a qu'à venir
aux États-Unis pour faire fortune.
Ja dua leur dire qu’elles ge trompent

el qu'il y à moins de fortune à faire ici

u d'esvace nistre.
———e——

NOUS LE POUVONS
 

Y a-t-il encores, chez la nation

qua Canada, Sur copt familles de Ca-
Nadiens-Français qui sont ici, il y en a
quatre vingt-dix qui seraiont trop houreu-
#04 do s'vn retournor un Canals, si ells
le pouvaient ; mais elles sont trop pauvres
pour s’en retourner. Cependant on voit
uncoretousles jours des familles canadien-

   

polient que dansl'été de 1887, M.
Michel Auger poursuivait le
“Journal de Watorloo" pour l1-
balle, et lui réelamait mille pias.
tres dedommaz = tien que cela,

Nous ons pie disposé à
payer de suite ceilx somme, et
cela pour piusicar. bonnes rai-
sons, et nous dôme» ous défen-
dre, Comumnu se plaisant ne pas
raiesait pas presse, su nom plus,
d'empocher ses mille pnistres,
le procès à trainé jusqu'à tondi
dernivr, nivrs qu'il à cré {2 - par
Hon. W. W. tyneh juge de la
cour supérigure

L'action du d«inandens n été
tencnyée che parti rant
oes frais.
Le résultat est que M. Auger,

 

   

 

d'Ayer. Alors ils regrettent les années
de souffrances, qu’ils auraient pu éviter,
#'ils avaient cosayé ce reméde plus tôt,
Le mal était constitutionnel, non local;
et jusqu’à ce que la Malsepareille
d’Ayer eût effectué son travail, comme
Altératif et Epursteur de Bang, ils
étulent condamnés à souffrir.
La femme do Samuel Page 21 Austin |

st, Lowell, Mass. était depuie long-
ternps, sujette à d'horribles” maux de
tête, résultat de désordres de l'
+t du fois, Uneguérison radical
accomplie par la Salsepareille d'Ay
Frank Eoberte, 727 Washington st,

Boston,dit qu'il avait autrefois de terri-
iles snaux de tête et que Jusqu'à ce qu’il
rit de Ja Salsepareille d'Aysr, il n'avait

Janals trouvé aucune médecine qui
POs lu! donner un

Soulagement Permanent.
“Je souffrais de maux de tête, d'In-

digestion, de fuiblemses, et étais à
peine capable de me traîner dans is
Juaison,”” “écrit Mme, M. M. Lewis, de
A st, Lowell, Mass.‘ La Balsepa-
reille d'Agyer à accompli ua merveilleux

  

  

  

  

A. E. DuBERGER
Pharmacien et Chimiste

WATERLOO; P.Q-
[Successeur de A. Daridsæon.]

À ouvert en place d'affaires dans le

BLOC KELPIN
Vis-à-vis l'Hôtal-de-Ville.

Lundi,20 Avril courant.
DEPUIS CETTE DATE,

La Pharmacie, daus la maison Gilmour,
est fermée.

A. E. DuBERGER,

BA.Gradué du Collége des l’harmaciens
de Montréal. Membre de l'Association
Pharmaceutique et du Consell Provincial
des Fxaminateurs.
#2 avril 1891,—jno.

ger 0. K.

Marchandises
Chapeaux,

1 Char de;blé blancde Russie,
1 Char de blé Manitoba Fife,
5 Char d'avnine d'Ontario,
1 Chard'orge,
1 Char de gralne!de mil, de rag, ot

FLEUR,
5 Chars de fleur de choix en
5 Chars do fleur Patente on bar
6 Chars de la célèbre flour i boulan-

lentille.

$ Chars do blé-d’Inde,
4 Chars de grue,
2 Chars de son de blé.

rond et mealy,

Seches
Hardes Faites,J nes qui arrivent ici ot qui sont plongées -

sept de ce molt,nat canadienne-trauçaise prise dans dunslu plus pitogable Indigoncn Il'y afnon sca oes wapasov» 31000. nenteva, Dion portantseùnues —vmmme Groceriesi rif McKinley. g ici beaucoup olus dononde que d'ouvraze mais qu’il à un joli mémoire de] forte que jamais.” or " : ysmsweradm[ppwooS Srpe [POere Porronnaious vivre. oo 1 ; t A oy
° Pa vd nous avons à payer les frais de , Jul‘souffertduemanière COMTE DE ROME, Chaussures,

 

 

fon, cet amour de la patrie qui Jain moi-méine, dans une manuface affreuse de maux de têtes causée par DANS LA COUR DE CIRCUIT, L'agence Bradatreel, dans un
caleal qu'elle vient de faire sur
les failhtes, dit que quarante
pour tent sunt dues su manque
do capital lors de l'entrée en af-
fairen.

Onfera, à Montréal, aucours de

l'été de 1892l'inauguration d'une

statue de DI. de Maisonneuve, le

fondateur de Ville-Marie. Ce se-
ra alors le 250e anniversaire de la

fondation de la métropole com-
merciale du Canada.

 

 

L'adresse en reponse au dis

encore aujourd’hui ? Nous

nous le triste spectacle de tant

chaque année, demander

le.

el que

Macdonald, fils de sir John, et] Etats-Unis.
secondée pur M. Hazen, de St-

Jean, N. B. |
-—

Le modus vivendi relalif aux
pêcheries de l'Atlantique va être
renouvelé. L'année dornière 419
vaisseaux américaine ont pris des

gemaut, Le revenu n été de $l4-

paye $1.50 pour entrer dans nos

ports.

 

M. Dalton McCarthy vient de

Avouez-le, amis cultivateurs,

pas

Nous savons ce qui arrive

remplissaient le cœur du nos pè-
res, et qu: leur ont fuit accomplir
des actes donl nous sommes fière

doutons ; car autremont aurions-

robustes jeunes gens et de braves
chets de tomilles qui s'en vont,

aux
étrangers le pain de leur famil-

A ceux qui essaient de défour-
ner ces familles de la résolution
qu'elles ont prise, on répond
qu'il n’y a plus de moyen de vi-
vre eur la forme, que les récoltes
font défaut, qu'on ne peut plus

cours du trône à la Chambre des!solder les comptes chez le mar-
Communes, sera tout probable-}chand,
ment proposée par M. Hugh] vive bien plug A son aise aux

d'alleurs on

a géne cst entrée dane vos famil-
les, 61 la terre n’a pas produit au-
tant qu'elle aurait dû faire, si les
dettes se sont accumulées, n'est-
co pas un peu de votre faute ?
N’avez-vous

phosus 32,10: ,
licences en vertu de cette arran- poispoholtei déploiement de pompe la fête

sun Vous racontait eur ces nays loun-
+61. Chaque vaisseau américain ain ? et ces besuz en sou-

vent intéressés, ne vous ont-tlspas
fait néghger les dévoirs de votre
état ?

trop facile-

ture de papier, des hommes travailler pour
50 cts par jour. Que nou amisdu Canada
comprennent que s'Îly avaiunt à fuiro for-
tune, commeplusieurs d'entre eux lo pen-
sent, ces gells-]à sorait bien aisos d'en
profiter. Restoz, mes amis, restez au Ca-
Nada, rostez sur la terre que nos pères ont
arrosée de leurs susurs, où j'espère moi-
même retourner biontôt,

Jarvis Wirtsaus

Que pouvons-nous ajouter, si
ce n'est de conjurer encore uue
fois les habitants de nos belles
at paisibles compagnes de rester
sur lours terres, et cela vour leur
bien et pour le bien de leurs
familles, et aussi pourl'avantage
et la prospérité de notre commu-
ne patrie.

———

LES CANADIENS AUX
ETATS-UNIS

en

de

 

511 Il y ades compatriotes émigrés
qui se fâchent si on ose consta-
ter que tout n'est pas pour le
mieu chez les Canadiens des
Etats-Unis. On paie bien son
curé, on construit de magnifiques
éghses, on célèbre avec un grand

tationale, Est-ce que ce n'est pus
plus que suffisant ? est-ce que
toul cela n’est pas de la religion
et du patriotisme ?
Cependant on continue de ré-

péter que nos Institutions, notre
la lungoe, notre nationalité et peut.

notro défense,
La jolie chose que les pro-

 

 

cès pour les avocats.
+2

VISITE l'AsTORALE DE MGR, DE
SHERBRUVKE

St. Philippe dv Windsor.
Ste, Bibiane de Richi
Ste. Anne de Danvill
St. George de Windsor
St. Hippolyte de Wot
St, Camille de Wolfe
St. Jeseph de Ham
St, Adrien de Ham
BS, Anges do Ha
St. Fortunat.
St Julien.
Ste. Luce.
St. Romai
#t, Gabrie
St, Ohvior,
St, Junylo
Bt. Adolphe da Dudswi

&

Les soldats anglais dans le Soudan
gésiont Approvisionnés d'Huile de Saint
acob,

   

 

   

  

 

  

 

  
  

 

Qu'EsT-CR QU'ELLE DIT ?

Madame R. Pack, E._150me rue, Now-
York, visita le Canada l'été passé at a eu
la bonne fortune de faire l'acquisition du
uueluus choso qui tai fitdu bien eti ses
voisins également. Ecrivant au propriétai-
redels Nerviline ello dit : J'ai apporté
trois bouteilles de Nervitino du Canadu,
mes voisins on ont fait usage ot tons cont
déclaré quo c'est le moilleur remède pour
guérir les douleurs internes ut externes.
La Nerviline n's pas besoin d'être recom-
mandée car c'ust lo plus puissant, lo plus
pénétrant et ls plus érremède pour gué-
rir toute sorte de maladies. N'usoz pas des
contrefaçons.

Jour deFévrier et le cinquième jour de Mara,

l'impureté du sang et de Is bile, Il me
semblait pendant des jours of des
semaines que ma téte allait oe fe:
Rien ne we soulages qu
prisse de la Salaepareille d°.
médecins m'a guéri compléterme
Quand Mme. Gunarra Belai

No, 24 Bridge st. Springflel
commença à prendre de la Ba
WAyer, elle avait souffert depuis
bre d'années d’une affection yrar
reins. Chaque Printemps, aussi,
était affligée de maux de tête
perte d'appétit et d’indigestion,
as ainies la persuada de faire usage de
la Salsepareille d'Ayer, laquelle lui
profits merveilleusement. Ba santé est
maïntenant parfaite. Les Martyrs des
maux de tétu devraient essayerl'

Ayer's Sarsaparilla.
Préparée par 1s Dr. J.C. Ayer& Co., Lavell,
Mooo,, DadeTris. Prix $1; als Sescan,
Volt She tacos, Wi -

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC, }

DISTRICT PE BEDFORD,

COUR SUPERIEURE

Ldets des Elections Federales Contostees.
Election d’un membre de Is Chambre des

Communes du Canadapour le district Elec
toral de Brome, situé dans le District Judi-
cinire de Bedford, tenue le vingt-sixième

 

    

   
  

 

  

 

 

 

 

daus l’année de Notre-Beigneur mil huit
cent quatre-vingi-onze, le jour en premier
lieu mentionné étant le jour de In nomina-
tion, et le jour en dernier lieu mentionné
étantle jour de la tenue des polle et de le
rotation à la dite Election.

MOSES BEEDE JEWELL, de la partie

Le 18 Avril 1891.—En Vacance,
No. 3571

FRANCOIS HAMEL, du Canten du Bol-
ton [partie Est], dans le Comté de Bro.
me.

Demandeur,
ve

JEAN HEBERT, cidevant du dit Can-
ton de Bolton (Partie Est], mais main.
tensa absent de cette Province,

Défendeur,
Il est ordonné au défendeur ds compa-

raître sous deux mois,
. BRABKARD,

G. €. C. Co, de Brume.
C. A. NUTTING

Avt. du Dindr—I2b

  

 

 

PROVINCE DE QUEBEC,
DiTRiCE DR BEDPORD.

COUR SUPERIBURE
No, 4,620

JAMES ROBERTSON, marchand de mé-
taux, do la Cité et District de Mont.

! Demandeur,
vs

HUBERT PARADIS, de la paroisse de
St Romuald de Farnham, dans lo dis.
trict de Bedford,

Défendeur.
Ordro est donné au Défondeur Je com=

paraître dans les doux mois,
Swestaburg, 15 avril 1501.

HALL& LEONARD,
BAKER & MARTIN, PC

Proc. du Dem.—l2b.

  

DISTRICT D» BEDFORD.
COUR DE CIRCUIT

No. 2308 n

PROVIXCE DE QUEBEC, }

WILLIAM HENRY BORIGHT, commer- tailleurs des ats.

EN GROS ET EN DETAIL,À, F, SAVARIA & G,
———

NOUVEAUSYSTEME
T0

r

t

e

r

e

Nouvelle Invention
—_————e—

DERNIER PERFECTIONNEMENT
ae

Coupe Irréprochable

 

Voustrouvereztout cela chez

JEREMIE GOBÉILLE
RUE FOSTER

Waterloo, P. 9,
Enface des bureaux du ‘Jovyat*

—0—

Le soussigné. bien qu'ayant déjà unelongue expérionco dansla co -fection des hubita, neh
ser une dépense
afin d'aller se mettre an courant des der-

n'a pas hésité à »’im
pécuniaire considérable,

pières méthodes, atprès des plus célèbres

 
est du Canton de Farnham, dans les dits
District Electoral de Brome et District
Judiciaire de Bedford, cultivateur et

réaffirmer, à un banquet douné plupart du temps ; un jeane La Wedecine de Famille; . être notre foi, courent dus lan.
en son honneur, ea détermination

|

homme qui aura été élevé peut-
fat, du Canton de Potton, dans le dit

gers dans la république voisine, trict, —0-
Commo toujours ontrouvera à son établisTrout Lake, Ont., 2 Janv, 1590, Demandeur être aux Etats-Unis, où un voisin

va
de demander de nouveau, pen-
dant la session prochaine, l'abo-[qUi y aura séjourné pendant

lition de la languefrançaise dans| P ri
la paroisse,les J'erritoires du Nord-Ouest.

 

Et 11 n‘y a pas qu’au Cunada où
l'on dit ces choses ; nos compa-

[usieurs années, reviendra daus triotes dvs Etals-Unis qui veu-
3, i :

Pour lui la patrie [jent être de bonne foi ne peuvent

W. H. Coswrock, Brockville,
Crran Moxsinca :—J‘ai employé et vendu

pendant plusieurs années vos “Pilules de
Racine Sauvago du Dr Morse.” Je consi-

commerçant, et Heory-Éruest Williams,
du Village de {Knowlton, dans les dits
ditriet électoral le Brome et district judi-
ciaire de Bhefford, bourgeois,

PETITIONSAINE,

Wu C. BOLTON, ci-devant de la méme
place, main maintonant absent de
cetto Province,

Défendeur.

sement un «sortent considérable]
et de choix de

CHEMISES BLANCHES,
CHEMISES DE FLANELLE,

, ; ;
En voici un qui finira par cre-|H est plus qu'un mot Vide de s'empêcher de l'avouer. dère que ce sontles meilleuros pour l’usage Ç ! I

ver de fanatisme. sens; le clocher du Jillage, Io's Voici une partiode Is lettre de Ja famille, ot toutes mes pratiques en pars |GENE ALPHONSO DYER. du Canton sade)au Défendeur de com- coursETCALECONS,
porte plusses regards. Uneseule [oy Cayadien intelligent et |‘! avec te, de Sutton dans les district électoral de| Bweetsburg, 18 avril 1801. coLs. COUTERQQUES,

, Jchose a de l'importance à se5l vraiment patriote Gcrivait l'autre R. Lawsos. Bromeet district judicisire de Bedford, A. H, AMYRAULD, ANTS Rak
Le programme du prochain yeux : gagner de l'argent, Les jour à M. Charles Thibault, en cultivateur el commerçant, BAKER & MARTIN, D.G.CC. GANTS, BAS, FTC.

: ———e È . =] N

Irn. Proc. du Dom. —12b. — LES PRIX SONT DES PLUS BAS —concours agricole a élé préparé [récits plus on molns véridiques jyvjiant à aller donner une cou-
parle conseil d'agriculture. Nons| qu'il tait du genre de vie que ference & Rutland :

avons déjà dit quo ce concours|l'on mène dans les villes amén-
serait ouvert, celte année, DOUT|cames où il y a des manufactures,
les cultivateurs de cette partic] troublentlecultivateur, excitent la

Rutland, Vt, Avril 15 1691,
Mensiour,

Le mot Ruiland, en tête de ce pli, ve

de la proviace qui se trouve 89] convoitise et l'orgueil des ses en-|vousest point inconnu, jesuppose ; vous
sud du St-Laurent.Voici les noms| fants, et font perdre à
den comtés dont 88 composera Ce lgoûls

tous

de ls culture du sol.

le voun ruppelez sana donto do la grande con-
vention canadienne française que nous
avons oue en juin 1886, convention qui a

Nouvelles et Faits divers
 

Les maires doivent donner ie
bon exemple Le maire de la
ville de Sunbury [Pensylvanie]
vient d'être traduit en justice et
condamné i $20 d'emende et de

AVIS eat par Jen prôsctes donné qu’une
copie de Pétition d'Élection a été produite
en cette affaire, au bureau du Protonutaire,
à Sweetaburg, le vingtièmejour d’uvril cou-
rant (1891), contestant Vélection du dit Inti-
mé, et gun copie m'en a été transmise
pour publication, et quej'ai remis cette copie
au régistrateur, au Bureau d’Enregistrement
du dit district électoral, où toutes personnes
peuvent en prendre communication ; et que
6

 

PROVINCE DE QUEBEC,
DISTRICT DX BEDFORD.

Avis de Faillite
—0—-

Dans l'affaire de

SERENIE GOREILLE

Waterloo.20 Août:1850:

 

Pommes à Vendre !ee dote ferme ont dophe Fodosionveu rigid ras pour avonrproféré vingt-|  éoniirescunommé appnd| SAMUEL RACINE,; € Es , | 6, ; , ' ie ge F n, e cans
Bagot, Beanharnois, Brome, == néghgés. Quand ont d'osorais dire, aux quatre coins du pays, sept jurons, dit I'acte d'accusati Cowansville, dans le district de Bedford, Fails, a

I 3 mémojusqu'au Canada Les oruteurs,lea on, comteleur procureur et agent, et qu’élee-| Je soussigné, donne par los préseutes Chez HILLS,; i ;
Ghambly, Chateauguay,Compton, le temps des semailles on jette personnages distingués qui avaient bien
Drummond, luntngdon, Iber- ‘

Rouville, Shefford, Sherbrooke, 8
Stanstead, Saint-HyacintheSaint-
Jean, Verchères et Yainaska. q

 

de Lowell, écrit ce qui suit :}

“11 est temps, en vérité, que le q

gouvornement ouvre les yeuz surf turre pour s’en aller dans un pays
un état de choses qui devient Me-létranger, sous le prétexte qu'il
neçant pour l'existence des mnett-| n'y a pas moyen de vivre de la

nat

pense , à

sol
d'y mettre des engrais : puis on

récolter quelque fois
uand le grain est trop mur. Le |ilne nous pas été donné, depuis cotte

bétail est négligé lui aussi, et la

Parlant de l'immigration qujconséquence est qu'il ne rapporte

envahitles Etats-Unis le Natianal| pas assez pour payer ce qu'il dé-
pense,

Est-il surprenant, après cel

; ; y bien que mal, et souven
ville, Laprairie, MusiquesDar trop lard, le grain en terre sans
pierreville, Richeheu, Lil “Js'occuper d'égoutter lo

¢ voulu y nssistor ont contribué pour une
large part à reliaussor l’éclat de cette féto
et ont lmsser d’aeréables souvenirs dans

1) {le cœur des Canadiens des Etats-Unis,
3 |et surtomdeceux de Rutland. Mais je

dois vons avouur yus, depuis, noussommes
tombés dansune espèce d'assoupriseement ;

époque, d'autendro de ces chalourouxet pa-
triotiquos discours qui tendent à réchauf-
for le patriotisme. UConimo nous avons à
combattre contre l‘onvahissement des na-
tions, der sectes et des langues étrangères,
nots avons besoin, nous aussi, Commes ces

8, | cerfs altérés traversant les dérerts arides, de
u'on se décide à abandonner sa |nous abrouver de tomps on temps, nn do

conserver notre morale, notre patriotisme,
notre laugue et notre foi.

Puis l'auteur de la lettre, après
tations américaines, Il est temps| culturo du s0/ dans la province|avoir pressé M. Thibault d'aitor

que l'on songeà faire observer les] ge Québec

lois sur l'inmigention. L'écume

ence malsame ne ce fait que trop

sentir déjà. Ce sont ces gens-là

pour Ja classe ouvrière ; grâce à

quelconque, un cul-

con-

là donner un entretien d'une

sans doute, 11 peut arriver quel-|couple d'heures, ajoute:
des grandes villes d'Europecom-| quefois qu'à In suite de maladie,
mence à nous envahir, son influ-l je revers ou do fortune ou de

matheur
livaleur se voie obligé d’aban-

quo nous voyons généralement donner ss ferme ; mais dans l'or-
fomenter des grôves désastreuses| dre ordmaire des Choses nous

croyons et nous sommes

Monsieur,je n'ai pas l'intention do yous
dicter quoique co soit, mais je crois quo
los questions les plus pressantes À traiter
soraldit Je rôlo futur des Caoadions aux
Etats-Unis,c'est-à-dire lo respect à l'auto»
rité, la conservation de noire langue et
dos ments qui, comme vous lo avez, se
néghgent trop, malloureusement, dans
les familles comme daus la société, nte.…

M, Joseph Auger, du Wiscou-
sin dit que le plus fort bâcheron
u'il y ait eu dons les mines du
isconsin et du lac Supérieur

est un canadien du nom de
François Sumard, natif de l'Lle
Verte en bas de Québec.
Ce vaillant canadien a bûché

et débité 7 cordes d'érable par
jour.

D'après le * Hoffmann’e catho-
Ne directory,“publié àMilwaukee,
11 y a actuellement aux Etats-
Unis un cardinal, douze archévé-
ques,T6 évêques, 3 préfets aposto-
liques, 1} abbés mitrés et 8145
prêtres, tant séculiers que régu-
liers.
Au Canada et à Terre-Neuve,

il y a uncardinal, 6 archévêques,
24 évêques, 2 prétets apostolique
et 2,250 prêtres, tant séculiers
que réguliers.

=

tion de domicile n été faite au bureau de
Henry T. Duffy, de Sweetsburg, dans Je dit
district de Bedford, Avocat, silué dans la
maison érigée sur le lot No, 20 du plan et
livre de renvoi officiels du village de Sweets
burg, dansle dit district de Bedford, pour
toutes les tiny de Is dite pétition d'élection,
Knowlton, Coté de Brome,21 avril 1891,

H. 8. FOSTER.
12— Officier-Rapporteur,

 

MUNICIFALITB DR Là

VILLE DE WATERLOO.

Aux habilante de la Municipa-
Ite dela dite Fille de

Waiorice

Avis Public
$T' par les présontes donné par | Rymer
F.be Vanexses, Secréteire-Trésorier

de lu dite ville :
Qu'à l'ajournement a‘une session du

Consoil Municipal de In municipalité
de ju ville ds Waterloo, tenu mer-
credi,le ousième jour de mars, mil huit
cent quatre-vingi-onze, au temps et au
lieu ordinaire «les séances, dans la dite
ville de Waterloo, conformément à Ja ré
solution d'ajournement, dont chaque mem-
bre a où avis, et aussi confermément aux
diupositions de la charte d'ingorporation

PROVINCE DE QUEBEC, }

 

avis À tous ceux qui ont des réclamations
contre le dit failli, de les produire entre
mes mains, dèment assormentées, d'ici
au 15 mal prochain.
déclaré après cette date.

Waterloo, 21 avril 1891,

A. F. BAVARIA,
Cessionnaire-Fidoi-Commis,

  

12d—

Municipalite de la
VILLE DE WATERLOO.

AUX BABITANTS DE CETTE HONICIPALITE:

Avis Public
STfpar les présentes donnépar le sous-

[4 signe, Ernest F. de Varennes, Secré
taire-Trésorierdo la susdite Munieipalité ;
Quo plainto n été portée à lu liste des

personnes ayant droit de voter à l‘éleetion
d'un membroà l'Assomblée Législative de
celte Proviice, préparée par lui ot mainte-
nant déposée à son Bureau.
Et que mercredi, le vingt-deuxièmejour

d'avril courant, à heure et à la place ordi-
nalre des séances du Conseil procèders à
l'examonet correction de la dite Liste,
Donné ce quatorzième jour d'uvril mil

huit cent quatre vingt onze.

PROVINCE DE deoo

Un dividende sera |.

Citron,

Dansles variétés suivantes : — Baldwins,
Russets, Famouses, Sauvageons.

Chez Hills,

 

Lard, Saindoux. Saumon, Morue désossée,
Finnan Haddie.

 

En Conserves,
Sardines, Laumon, Péches, Pois,

Blé-d'Ende sucré,

 

Essences aromatiques,
Vanille, Wintergreen.

 

“EPICES
de toutes sortes,
Citrons, Oranges ot Pclures de Citron, Sule

tanes, Mélanges à la molasse.

 

eur, le pays regorge de yoleurs, [yameu que le cultivatenr qui|ote, Vous connuissoz mieux que moi co atre {et lu loi générales des corporations doville, ERNEST F. vs VARENNES, —

d'assassins et de malfaiteurs delivuit durs bonne santé qui a il fau.rudiro jou bion vncoreunrésumé ya iy A grand dona tr à Inquell# gession sont présents : John - P. . Secrétaire Trésorier:
è Mous n'en avons : ' de Phistoiro du’ Canndu {les Canadiens), dans la ville e. Soran, Prusse.lxoyon maire, ot À F Bavaria, pre-maire, [Vraie Copie). Gateauxausucre

toute espcce. 0 . ton pied, el bon cil, comme of dupuis son origlig jusquà non jours, chose Un nsile d'aliénés a été réduit en| otlon conseillom louis Bouchard, Patrick ERNEST F. on VARENNES,
déjà que trop, espèrons qu'on sed 4) peut toujours se créer un bel [qu'un grand uombre ignoreut. cendres. Les flammes se sont McCabe, Gardner Stovons, W H Frost, for- Secrétaire-Trésortor. WINE

mant le quorum du censeil,” sous la pré ET BISCUITS À LA HEINE-plus sévère à l'aveurr. Le passé avenir avec les revenus de Sater- Nous admirons cs que font nos propagées avec tant de rapidité sidenwœ du maire.

 

11 oot ordonné et stalué, par résolution
du conseil, comme vuit :

Que les taxes municipales dues déjà, où
qui deviendront dues, dans les limites de
cette Ville, à Ia Corporation du Villsge de
Waterloo, seront à l'avenir collectées au
nom de la corporation de catte Ville et de
ses ofliciers, par le Secrétaire-trésorier de
te consoil inunicipal, commele vent la

re el y gavner de quoi faire vivre
honorablement sa famille.

Celui qui, tenté par un bnl-
lant mirage, laisse son pays pour
courir aprés la fortune, commet
presque toujours une faute dont
1 a A 80 ropeutir ; mais Il

qu'il a été presqu'impossible de
sauver les alienés, Un groupe
a refusé de quitter la salle quand
les sauveteurs ont voulul'arracher
aux flammes Kuhn quand les
flammes ont çommencé à les at-
temdre los fous effrayés se sont

A doit servir de leçon.” Bouchee au gingembre

Allez chez Hills,
Pour votre farine,

PLUS BASSE QUE LE PLUS BAS:

compatriotes qui vivent aux
États-Unis, mais on le voit, il
faut qu'ils aient continuello-
ment à leur têle des hommes
d'élite pour les pousser del'avant,
pour leur donner le bon exempla
et leur rappeler la souvenir de

 

On sait que M. Mercier et son

trésoner, M. Shehyn, sont matal-

| 16e a Paris depuis quelguce sc-

" maines, guetiant les occasions

 

    

      

 

| d'emprunier dix millions de
ndre |

i piastres devenus nécessaires pour |V 8 tout rares que ve 1a patrie absente, du la patrie [précipités en avant. ‘Quand on ring Fingorperation.

° i i i .jaur émigrent ce prinleimpsiaves tout ce qu'elle n pour|a compté les survivants on a| [Sign -
continuer de faire bouillir ln mar-

|

4 avec to que D | 0 ; Lau — 6 EICERIES

mite libérale à Québec.Si le grand

|

commettent uno fauto deux joue ln rendre su chère. Nos|constulé qu'il en mauquait 10. JOIN P, NOYEEEn. 4pmsbinofinformationwade ALLEZ ACHETER VoS EPICE
nombre des élecieurs de celle fois plus grande. D'abordl{réres émigrés auront-ils toujoursi Quand ces Imulheureux ont été \Sign) HieniEen C7 ills

conduits & lextérienr de l'édifice, ERKFST F. DEVARENNES, ogà dr ez H y
rondes

nous avons lieu de croire que lu
crise qui se fait sentir depuis doux
ou trots ans touche a ss lin. La
saison de fabrication du beurre et

de ces hommes dévoués pour les
tirer de l'espèce d'assoupissement
dans lequel ils tombent déjà et
pour leur montrer le droit che-

Becrétaire-Trésorier,
Donué à Waterloo, co troisième jour

d'avril mil huit cont guatre-vingl-onze,
ERNEST F, DE VARENNES,

Secrétaire-Trégorier,

province trouventles temps durs,
:

il se consoleront sans doute en

appreuant que io chef de notre

gouvernement se la coule douce,

ils se sent livrés a lu danse et
parlote il u été difficile de Jus ew-
pôcher de so jeter daus le fou,

Vendues au plus bas prixauquel

on puisse vivre.      
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e
PROVINCE DE QUEBEC,

Conseilaux Merex les lecteurs du Jourwar —Re- Dahamel donna lo sonnon do clrconstau- Mlle Lulu McGauvran Monleivalie du | ] ES ( 1 AQU J I .
Etes vous sans somme) unritotvotre cettes 3889,078.00 ; surplus en [routes les susociations do la ville mar- NODISTE FASHIONABLE VILLAGE DE GRANBYropes el dérangé parles rls dan nl nt caisse,$294,665. Montant d'affai-

|

herent dans In procession, bannières en
N 92malude ot soullrunt dola dovleur dekaPSE Ia vie, Ia fin de l'année, |Lb wwiabe a ¢1 fouraia par la Et Marchande dArticles degoiits Reglement 0. YZ. —DE LA

eese res sur fa vie, à la fin de l’année, l'hiharmonmaque ot la fanfare du Séminai- Étements de dte chercher no boutelllo du Sirop

de

À $16,800,000, (Ces chiffres par-| re. et de vêtements de dessousWinslow pour Jn dentition. 8a valour est
UNESESSION SPÉCIALE du Con.

nappréviacble Ti sonlagera tmmédintemont
icipal du Village de Granby   

pris Yofllon divin, 3 la salle du mar.
ché, l’actif président, M. H

T
T
T
T
E
T
E

CT
LE
T
L
A
O
T
E
E

]

lent haut en faveur de 'adminis- pour Dames,> Béland, qui
tit malade, Mères, vous pou- , l . doi fout d 1 i | tenn en In Salle Ron? se

i

Io pauvre po ta  MÈrER, à T1 |tration de la compagnie, et dui-| vient d'être réélu pour un second terme,

|

A lo plaleir d'annoncer à ses nominou- Granby, le MARDI, à / 5
y fler,

1]

n'y à pas à en douter. U fp . " . "ol Ÿ ih .parieoT diarmhée rèale [vent être agréables aux porteurs

|

opts, l'état des atfuires so l'Union ot ses pratiques ot ak publicon général, qu'elle

|

jour du vis DFAŸIIL mit uit cent‘estomac et les intestins, guérit los coliques conslitli quo depuis un an le nombre des

causées pur les vonts, attondrit les gonci-
est alléemumbres do P Montréal,

— ASSISTER —
quatresvingl-onze, conformsment d co guide police du RY
est pourvu par le Code Municipal de Ls

ion n'était presque tr
vi

ves. diminue l'inflammationet donne du
lon et de l'énergie à tout lo syslième. Je! —M, DuBerger, le nouveau Après lo présidnnt M. Brodeur le. nou

A L'OUVERTURE DES MODES
Province du Québec, À lujuollo session
furent présenta lo Maire Suvago ct les

FABY RUBBE
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re Windowpour fa don I : d M veal dépate du Moet,ML. Dornier,Ml, Ls cnnsoillors Minor, Paré, Halo, Janrentet COMPA \ \ i

ing Syrupdn Mme ; ha i édé 4

M.

[ot M. Desmarais, M. I) P. poor St Hyncin Bure, formant un «10msous la préai- - i

Sofais ost plaisant ou goût amacien qui asucce ca ! the adressèrent ausei ta parole. DU PRINTEMPS denco dit muire, x été réuolu et ordonné
X

at eut lo remède des plus vlillesotmel: Javidson,est maintenant tnstal- Pas l'après midi et ls solr il y 89 Et quelle nfait Yacquisition d'un nssorti-

|

par régloment dü conseil comme suit :
fi

ivea ainsi y - - Conve ” 1
_

Xi

eeats.Un 8. Ilesten vento 14 dansle Block Kelpyn, en fa etdo résonness tuent complet d'articles de modes, com Vu que dans le but d'aider ot de pro. NAY at
Ë

het toils tes drognistes du monde. Prix:Ice du marché, Ce MONSIEUF| d'ontondro M. l'abbé F, Trétranle, du Roane tons los tt Téconts patrons oflos mouvoir los induatrion de notre région, et = - Ê
% cents la bouteille. ; nous arrive avec la répu- séminaire, M. le jnge Tellier, M. le curé

|

Corn res nonvenités, vu que l'oxtonsion ot l'agrandissement - 4 7
soyez corlain ct domandoz le Sirop cal- , Cum { “aroëque, chupaluin de l'ussociution, et} 38. Ne donuez pas vos commandos {dg a Miner Carri Manufucturiug Comp-

i

mantde Mmo Winslow ok n’on omployes tation d'être un chimiste de pre-

|

autres. avant d'avoir vu sen nouvenu stock du fay do Granby, isan. uiliros en cote
4 a a I ot 1] i-| A lusé de 1’ id), le prési

|

Printemps. municipalité, sont jugés devoir être trie .,
pas d'autre mière classe, etil suffira de fai dent lutàMgr de 8e” Hid uno’ma Waterluu, 1er avril 1891, avantagoux ot duvoir contribuer grande- T7CK QUIL Y A DE MIEUX— {

re sa connaissance pourLe CON-

|

gnifique adresso à laquelle Sa Grandonr à ———- [ment wu bien-être aa I [iouptrité du
¥

vaincre qu'i estun gentilhomme

j

répondu en tormes propres à remplir de neutre pontilation, et afin d'aider

à

la ito ‘ __e oo . 0
y + iio | à 'U- V IS compagnie à étendre veu opérations, lu Cor-

a

NOTES LOCALES et qu'il remplacera avantageuse- ion. eur de tous los uewabros do I A poratioudu Village de Granby ‘dovrait Une Chaussure Americaine No. lfaite en Canada Ÿ

— ment M, Davidson, qui s'était —_L'élection de M. Dyer,
membre pour le comté de Bro- j Co ,
me, est contestée. —Dix-huit villes étaient re-

présentées à Québec, « la semai-
ne derniére, lorsque MM.Noyes
et bavaria y sont allés, Il a été
décidé de présenter une requête

Eastman
—Au momsntoù les travaux du prin|_ J‘8l disposé de monnéteurs vont communcorsur les formes, jo

|

©! faveur de M. A.erois qu’ilserait bon de faire part mix

|

raleullivateurs duréaultat de quelques expéri| Toutes las porsonnes me devant quel- 1cuces qui onl été fatten ict, uvoc lo vos Juscomple voudront bien venir régler dophato ou engrais chimique fabriqué à . :Lasolton. Quoique cot cugrais ait un ALPHEUS DAVIDSON,uxcollont offot sur lo grain ot la prairie,

[

9- Chiwiste.

robdre des parts duns le capital-actious
Sooo au montant de SEPT MILLE
CINQ CFNTS PIASTRES ;

11 vas on conséquence ondonug ot statué
comme suit : :

fait une belle positionici.
 , à Waterloo, Sans Rivale pourIn Qualité, In Forme et le Fini,er, do Mont-

 

——BEUL AGENT:——

La Coodyva> Rubber Un, du Canada, Line

La Viguour des Choveux d‘Ayer restau

re aux Cheveux gris lour couleur primiti

ve, elles rend vigoureux ot abondants.

 

~Quo Is dilo Corporation du Village
o Granby souserira ot prendra soixante
ol quinzg parts do cent pinstres chucune
duns lo capital-uctlons de ta Minor Carri-
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$d'est plus particulièrement dans le champ desoneimgCompanydeGranby,
Les rossignols font reten-|au parlement, demandant que donDates que bon action a été romur corps polieotoor, dontwi

tir nos bosquets de leursjouyeu- ses chansons ; et quelqu'un nous
disait, hier, qu'il avait vu des
hirondelles.

Expulsoz les furcucles, Jos pustules, of

ke éruptions de la peau, en prenant la Sal
acparoille d‘Ayer pour purifler lo sang.

— Trois nouvelles
sont en construction, à l'heure
qu'il est : celles de M. Simon
Tétrault, de 47, F. Charland et
de M. Geo, Gabriau.

B'oublicz pas d'aller choz Goboille pour
vos habillementsdu printemps, Eos étoilns,
(weeds, tricots, ote, sont euporbes, et ce
qu'il fait est toujours de l'ouvrage de pre-
mière clusse.

—À plusieurs endroits on est
à faire les jardins, et dans les

maisons

la loi des licences soient amen.
dées de manière à ne pas frus-
trer les corporations de ville de
leurs légitimes revenus,

—La hausse sur le beurre a
fait penser à nos bouchers qu'ils
pouvaient bien augmenter aussi
le prix de la viande. Par con-
tre les œufs sont bon marché
12c la douzaine.

|

Les patates
se vendent encore à 50 centins,
mais il est probable qu'elles vau-
dront plus que cela dans quel-
que temps.

~llya quelques jours M.
J. N. Poirier, de Ste-Anne, a vu
passer, au-dessus de sa tête, un
volier de pas moins de mille ou-

Le printemps dorniors M. Elis avait on
viron trois quarts d'acro Go torre qu’il
voulait mettro on patatus, et l’engrais da
forme lui manquait pour uno partio de
ce torrain,

Il so procure 400 livres do phos
phate qu'il répandit duns sos sillons, on
syant soin d’un laïsser deux où il no
mit que de l'ongrais ordinaire. Cos
doux sillons étatont Temarquées par lons
ceux qui voyaiont son champtant la dif
féronce était grande, M, Eho ostmo
qu'il a eu 75 minotr de patatos do plus
que s'il n’out pas mis de phosphate. 11
4 été si satisfait uno, cotte wince, il vu
essayor de mettre 1000 livres do phosphate
sur Un uvre do palates,

Sherbrooke
—Le gonvernement provingiul viens Pacecorder un subside de show à l'Association

Agricole des Cantons de l'Est pour l'aider à
tenir «a prochaine expos ition.

 

—Le Club Cartier, de cette ville, à inau-
gure, ily 6 en dimanche huit jours, des
éCauces littéraires qui promettent d’être trés
intéressantes si où enjuge par la première,

  

FRRULANTIERET PLOMBIER,
—ETAILISSEMENT

TRES Lu=

CARRE DU DEPOT
ferblanterio et de plomberio,

terie at de sucrarie,

etlu Bardot wétalligue du Walters,
Waterloo, Jor Mai 90
——

A VENDRE
Une maison d'habitation vasto et trèscommode (onzo appattoments] avec de

W. M: FESSENDEN,

ANCIENNE Maison BoucHARD

Ontrouvora toujours, À mon élablisse-tcent, tous los meilleurs articles en fait de

Uno spécialité pourles ustensiles te lai

Agent ponrls célèbres poëlos d'Oshawa

bonnes erntges,remise à voitures ot glu-
cière, ainsi que deux puits qui ne tarissent

palilé, ot quo lo maire de co conseil est
wr le présent untorisé À souscrire los
fonctions au nomde cotto municipu-

lité.
But.—Que pour pourvoir au paiement des

dites uctions lu conseil wunicipal qu
Village de Granby fera et émetira dos
débentures de ln dite corporation jusqu'à
concurrence de În somme du sept wile
city couts piastres, payables dix aus
«près leur date et portant intérôt autaux
de cing pour cent parannée.

Sut—Qu'it soru créé unfonds d'ainortis-
sement pour pourvoir au paioment du
l'intérêt aur les dites débenturue, et de
deux par cont pur année sur lo mon.
tant d'icelles à part tel inirét, ot pour
cette fin li est par le présent cidonné
qu’une taxe Apécialo do Cing cons
vingt-cig piasires sera prélevés chaque
anuéo sur les bienfmmenblos 1m
#ablos da vette Municipalité, et cola aussi
longtemps quo besoin en pourra dtro ;
la dite taxe dovantêtro distribuée ot par-
tauéo d'après le rôle d'évaluation do la
dite municipalité alors on vigueur, ot
vorçue de lu méme manière quo les

taxe ordinulres.

T, V. R. BROIFN, Gérant, MONTREAL,
Demandez à votre marchand les

Marque de Commerce ci-dessus,

Claques portunt Ia

 NUIEZ

Votre Bois

l-sr—}

Mnis employez

L’HUILE A MACHINE
DE McCOLI,

LA . LARDINGE.
Sans exception lu meilleure

HUILE EN USAGEES . ; vo, hon JU ; " dine.—Co présent rèclemont sora publié
on

adpmeas om| soven. snesRrVaouERpn,labours du printemps sont com.

|

vages avaient seulement voulu

|

fait les frais de outto sénuce; c’est assez dire probation des yant dmencés. s'arrêter une heure dans les
champsvoisins, quelle bonne au-

qu'on s’yest instruit etugréablementrécrôé,

Faruham

  

  

Aussi un cottage, prit Mais chaud etcommode,situé aur Ia Sonthoru Avenue,
avec les dépendances et un bonjardin.

voter aurlo dit réglement, vt au liouto-
nant-goiverneur de celte provinu. Ne Dites

Manufueturée seulement par
{signé]

a ; PEN te Conditions raisonnables, A. C, SAVAGE.
HS î

baine ç'aurait été pourles chas- |; esdLette"Leotre  B'adressor à W. botto 89,Waterloo, Qué. Maire. C Cie.,
to

pois

de ; seurs de l’endroit. Je avec dela les 220t 23 juin prochain, |

8

€e bureau [Sigué; J. A. TOMKINS
Quand be fus malade,se poisdeCove + Toutes les sociétés uutionules vuvrières el

Becrétaire-trésori
lemepefat die dansjertm,

1

Là vicille terme Longley |de bienfaisance ont

été

iuvilées À prendre rétalrestrosorior.Dapsin tous vou enfants ont pris du Cantoris.

~M, Charles Thibault a été
invité d'aller donner une con-
férence à Rutland, Etat du Ver-
mont, le 25 mai prochain,

appartenant au Rvd. P. Lon-
gley, située surle vieux che-
min de Waterloo à Frost-Vil-
Inge. sera vendue parencan,
en jace du bureau de poste,
le dernier samedi du présent
mois d'avril savoir: le 25, à

part & cette grande démonatration. Nous
avons conflunce que les organisateurs de ce
grand et patristique mouvement ne seront
Pus déque duns leurs espérances,

Magog
Le concert donné il "y quelques jours,

par Ia Fanfare Nationale, à obtenu ut très
bon succès. Lex receltes se sont élevés à
&b.

—Lis question des licences est venuede.

 

J- F, CLEMENT

Municipalité da
VILLAGE DE GRANBY

Aux Habilants da Village de Granby.

Avis Publie
EST PARLE PRESENT DONNE par

PROVINCE DE deuv]

   

  

 

erry Davis”
  PAIN-KILLER

Toronto.

DROIT AU BUT. ;
AGIT INSTANTANBRENT.
Pour CRAMPES, FRISSONS,
COLIQUES, DIARRHEE, DYS-

 

 

1
SENTERIE, CHOLERA MOR-

; ; JS. A. TOMKINS, Secrétoire-Trésorier au ,

u hommedeI5 à16/ 9 : " “uprés-midi,

|

Yéht notre consoîl, À uno session spbeinle * ihm ‘ any. BUS,ettoutesles MALADIES
avesanieatiepom manuserit 230 hrs. de l’après midi, tenue Te 11 fn dormant. Une ule, des Conseil Municipal du vilugede Granby,etayant un bon caractère, trou-
vera de l’empioi comme ap-
prenti-Lypographe, à ce bureau

Cette ferme scra vendue en
quatre parties,à des conditi-

maudunt qu’il ne Mt pas accordéde licence
de gros fat Héporée sur In table, ainsi qu’une
[1 portant un nombre plas grand de si.| ’

  
 

Le failleur à la Mode
quele dit Conseil, 3 une séance spéciale
Tenueduts lu Salle Publique, duns be |
ge de Granby, dans lo jt towuahip, MAR

 

des INTESTINS,
AUCUN AEMKDE N'EGALE

LE PAIN-KRILLER,

e
R

A

A
A
R
E
,

L
I

o
m

ADI, le Qualorgidme jour d'Avril couraut, à
;

« fuei ag natures, demandant que In licence de gros

|

Diplomé à fa célèbre Eole 1 Ce de

|

pons ‘ H aun effet magique sur le Cho- .
ons faciles. C’est une belle de

M,

N. Lépine fat reuouvelée. Ain da ap "¥. JohnJMiter, de NewYork © [ret 5 INT
fora du Faye'eted Douleurs dus

—On nous apprend que la fi- place qu'll vaut la peine de [fur régoiu qu'il n°5 aurait pus de licence de REGLEMENT No. 92 intestins.lature de laine de M. Ashley Se procurer.
gros Les senles licences accordées furent   
celles de WanJurieson, Nup. Allard et LJ.

Viont do recevoir son nouvel ussortimient
C'Uot 18 MEILLEUR AC

  

us seus ¥
duprintempsn mis urdes connie pour praulre 51500 de pau dans Jocapi-

BRULURES,MEU SSURES, 4

2 >
isudre JL ht > siork %e mieux chui- tal-actions do Ja Miner Carriage Munnfacin- ENTOR!

Kilborn, 3 Sheffington, est de- Gaudreaupour hôto 8i des Cantons de l'Est, ing Company of Granby, ot la dit Règlo- SES, RHUMATISME,
venue la proie des flanimes, —
mardi soir,

4@F Les loctours du Jour SAL et _lonrs
amily oo ont besoin de ronouvoler le
papier de lours appartoments,ce printemps,
papenvent mioux faire que de vonir à ln
“Libraicio du Jourxa1.* où ils on trouve-
Fontun bon choix, oux prix les plus rai-
sonuubles.

—M. J. A, Jacques, avocat,
transporté son bureau dans la

 

 

somplion Unere
Unvieux médecinretiré, azunt reçud'an

missionnaire des Indes Urientales lu fore
mulo d'un remède simplo 6t végétal ponr
% guérison rapide of permanonte de la
onsomption, In Bronchite, lo Catarrhe,
Asthmo ob tontes Jes afluctions des Pou
mons vt do la Gorge,ot qui guérit radicales
mont la Débilité Nervouse ot toutes leg
maladies norvousos ; uprès uvoir éprouvs
sus remarquables offois curatifs dans des
milliors du cas, trouve quo c'est son dovoir

 

rent, Mure Alfre

l'âge de 4 mois, Florentine,
Mme A}

NAISSANCES
—_—

A Waterloo, samedi, le 18 avril courant,
Mmo Ant. Bergeron, unfils,

À Frost Village, Inndi, le 13 avril cou-
Charlebois, unfils.

DECEN

A Waterloo, le mercredi,
enfant de M. et

SI. Benulne, 

Le nouveau Tweed Angola,

22 avril 1801,à Le célèbre Tweed Bouveborno,

Trieots à ln dernière modo,

ALLEZ VOIR
— LES —

Magnifiques Patrons
=-QU'IL, EXPOSE—

Le fameux Tweed Choviots,

Nouvelles Serges Vonitiennes,

mont sera, LUNDLlo ONZIEME jour de
MAI prochain, à DIX hobres da l'uyant-
midi, dans la Salle Publique du dit village
de Granby,soumtis nux lector musics
paux de [a dite municipalité qui aout pre
priétuires de liens hmmoulles, pour appro
bation ou désapprobation d'icetni,
Donné à Grauhy, ce dix-

d'Avril, mil leust cent guatre-v]
fBigné)

   
ne june

 

Bl

J. A. TOMKINS,
Becrétnire Trésorier CM,

Village de Granby.

 

NEVRALGIE et MAL de DENTS,

ENVENTEPANTOUTAZGO.LA MOUTEILLE,

£ar Mélas-vous des Contrefagons of Imitations.
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AVIS DE FAILLITE
dols faire connaltre aux maludos. lPoussé
parlo désir du soulager los svifrances de
l'humanité j'envorrai gratis à coux qui le
désirent, celte rocette en Allemand, Fran-
guis on Anglais, nvec instructions pour la
préparor et l'employer. Envoyer par la

Déjà elle est couronnée duns le ciel,

LE

FoiedsMorueSeige Frangaise,

 

maison Lareau en face des ate- Casimir Français,
liers du JOURNAL, ET LE FAMEUX DRAP

 

 

EF LESi

HypophosphitesdeChauxetde Souds
a
y
v
e

 

8Un demands un joune lomma pou-
Faut parler français ‘et anglais, comme
spprenti-meunior. S'adresser immédiatemont à tmossiours A, F, Savarin & Cio.-12e

—M, Altred Paquette, fils de
fore aimable concitoyen M.

: O. Paquette, est entré chez
M. E, A. DuBerger, comme
Étudiant en pharmacie.

taun timbre ol votre adresso Mon.
Jonner ce journal.

WV. A, Novus, 820 Powor's Block, Rocli-
r… NY, 36u

———

Nouvelles de l’Intérieur

Heebc Pinin

WestofEngland,
Coupe ct fini d'après ka derniers guâts

de Nu. Fark 1

GHAPEAUX! CHAPEAUX!
N'OUBLIEZ PAS

D'ailer voir son assortiment de chapeaux,

Vous Portez
Un droguler complet dans votre poche,
avec une boîte doë Pilules d’Ayer,
Comme olles agissent directement sur
l'estomac et len Intestins, elles agissent
indirectement sur chaque organe du
corps. Quand l'estomac eat dérangé, In
tête affectée, la digestion décline, le sang
#'appauvrit ot vous devonez uns victime
facile de n'importe quelle maladie

 

 

Daus l'affaire de

E. H, TARDELL,de Æroalton,
FAILLI.

Des sonmissions seront reçues par Je
soussigné jusqu'au premier jour do mai
maintenant prochain, pour l'achat des pre
priétés, marchandises et effets abundon-
née par le dit Tarhall, pour le bénélico du

 

 

se prend aussi facilement,
Elle ne se separe pas et ne
se gate pas,

Elle est toujours douce
comme la creme.

L'Estomac le plus delicat

Aucune autre Emulsion ne

a using

Br. Morse's Indian Reef Pills5
ses créanciers, consistant en : peut la garder,

—A nno assambléo dos diroctours do In|  IEuaute. Mile. M. E, Boylo, do Wilkes. — on à He «B@-M. 1. F. Clément rared-taill Eastern Tonpeliipe Mutual Fire Insuran- burre, ris expeiine toutela vereon SON DEPARTEMENT lo. BienaHbbrent ELLE GUERIT * aratheped hat the

en ement, marchand-tuillour

|

vg Co, il à été décidé de mottro cotto com- © Hi
. ie

a band of nature has
eTitAnsee ne BiHo)tige deenie

|

D'ARTICLES de 1010ETE] lanris Les Maladies Scrofur

|

|igfraf hvenr
MIF los commandes qui lui arrivent igonces do lu situation tous lex bil- . . : ;

à fous côtés, auasi got-il besoin, immédia- letsdoAépôt,soit unosomo do #0u,000,| Peut avoir Lesoln, et juste la chose pour Est plus completquejamais, 2 glaire cei81 ,540.00 leuseset Consumantes. INPURE BLOOD.

tetont, do doux bonnes feouturières. S'ée

|

devront Gtro payés. épargner son argent daysles mémoires 0. Stoëk do )
ressor à lui sans délai,

des médecins.”|
Cravates, Mouchoërs. eidrcos APL LapronedAppett 0PS6’S

~Depuis quelques jours les| route la valléo do In Chaudière ost D'un Médecin — 30. Comptes de livres ot Billotw.…… LU66.04 n.Men- |
s du lac résonnent d'une |inondée. La hauteur croissante do l‘ean

Les sountissions ponrront être faites pour tale et Nerveuse, Q
:

; ,; . inguicte beancono les cultivaleurs qui

|

qui avait pordu aa pharmacte portative, #6"N'oubliez pas lu placo, Pun

o
ù

l'autre des items tol que ci-dessus La Debilite Generale, &c, 1 FOR SALE BY ALL DEALERS d

musique qu'on entend toujours eralgnentts la vétolta n ‘on soit sérieuse-|  muls qui ayant avec lui un flacon den ENCE " i” déslonéa ‘In dur hante où anenno des sou- ’

avee plaisir, au sortir de l'hiver; [ment néfortéo. Entre St Josoph et 5t

|

Filules d'Âyer, Mo trouva entièrement ——À L'ENSEIGNE DU MOUTON D'OR,— [rates in
,

C est le croassement des gre-

Nt Joxeph, Beance

François, inligne vst entièrement submer-
gév ot leg trains ne pouvant clreulur, Plu-

 

Chemises, Corps, Calecous, Gants,Volel un oxemple

équipé— Le Dr,J, Arrleon, de Sau Just,Cal. écrit: BS FACE DU MARCHE, ‘

 

1

“ompronant des machines,ou-

 

misgions ne devant pas être nécessaires
ment accept

   La Toux Chronique,

 

Mefez-vous de toute imitation.

  

 nouilles Ell A

|

mionrs édifives ont é16 omporids par las onux “Il y à trois ans, par lo plus grand Lite pourra dirs M nnhnrean dn Demandez l'Emulsion “D. & L" H Cows ’
S. cles annoncent, monrs ecili oh

sonss'pné, où de plos_onples informations et refuses toutes les autres Beocxnuie, Oxr. Mouton, 1.

TY . 1 rtos sont considérables. dea lnsards, je fua forcé, à vrai dire, de { ï mh n 5 NAA

Cur manière, le retour du prin- et les pe prescrita des Pilules d'Ayer pour whe ° F. C B text étim obtenues.temps etle réveil de la nature,
—Un professeur Brush, domp-

teur de chevaux et médecin
Vétérinaire, est actuellement à

aterloo, et a donné, hier soir,
ans les écuries de l'Hôtel

Allen, ont été détruites pur un incendie,
Oncroit que c'est l’œuvre d’un incondinire,

 

mugors.

Bolton
—Doux granges, siluées sur lu furmo

—Baucdi a ou liou l’assemblée des fro-

Parmi les personnes présentes on remar-

sieurs lorumes malados parmi un parti FR«d'ingénieurs dans Jes ra 5 a WATERLOO, Q.Slerru Novada, ins pliarmacio portative

|

26 Mars 1801.ayant élé perdue en traversaut tor-rent. Je fus surpris et enchanté do PEl'actiondes Pilules, tollement, en vérité,
que ju [is amené à en faire un autre
essol, aussl blen que de votre Pectoral.

 

   

 

im, 26 avi! 1601. PRIX 80C. ET $1 LA BOUTEILLE,   11. BRASSAND,
Curator,

 

ALLENS

P
S
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e
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EN GARDEZ-VOUS À LA MAISON ?

 

Cerise et do votre Salsopareille. Jo n'ai

 

Lung BaLsam,

P
r
a

m
e
s
w
o
m
y
r

 

   
crise ots 5 file. Jo. — AUCUN REMEDE N'EST MEILLEUR POUR

rooks, une représentation avec ÿpres Budo,M pa, fur ee ToOn our CHAUSSEE de lue SONTES, TORVES Rob TOUX, RHUMES, CROUP, CONSOMPTION, 4c.

. > 1

|

MP P, pour Bagot, L ro » - e Dr ; . , ; A
fare Shevaux instruits qu'il gues, Lemondo,fuints Itosalo, Lemonds, wroh dreOcean, ALLMZ ClIZ Saavec lui,   

 

Snint Liboiry, Fontaine, Upton, Cha Asso.
lin, Sainte Christine, ote. ; "
MMMcDonald, Frey, dn Courrier, L T

Brodeur J B Viguean ot Picket ontfait dos
romarqnes sur l'utilité do In formation
d'un syndicat des Éromagers. La formu.
tion de cosyndicat a été unanimoment
résoluo ©L «lo Butte où a procédé À l‘organi-
sulion.

  

i Mesdames, épar-Nous avons, cottel Jp 0 ignez votre argent enannée, un stock d'Ar- capi lachetant chez nousticles de Modes Deaucoup ENSEIGNE DE vos étoffes a robes duplus considérable et int s; carchezLa Botte RougePossesss “pscuezmieux assoru.

excellente de leur oflicacité. Elles mony

|,

LOS Lames peuvent EANTMAN, aaimetaille"om
le melllour cathartiqueetleimeilleur

|

Être sures de trouver
Marchandises

ith ’ | ” 4 notre établisse. | ma
apéritif que l’on pulsse 80 procurer.

‘ . .Articles de Toilette Montrées avee plal
, . ment, un chapeau ou

Ayer’s Pills,

d'Ayer dans mia pratique, et les trouve
excellentes. J'inaists pour leur usage
Général dans los familles.”
Lo Dr. T. E. Hastings, de Baltimore,

Mi, écrit: “Les Pilules d'Ayer con
trôlent et guérissont les uimux pour
Tesiuels elles aont désigntes: une preuve

M, François Desmarais aAit ce printemps, en sept jours
Ouvrage, 3,700 livres de sucre&80 gallons de sirop, H ne
Ssespère pas d'en faire encore,

Parce que, dit-il, il y a seize ans,
Après avoir eu aussi beau tempsquil y ena maintenantil y avait

QU'UNE PIASTRE
—0—

THE GAZETTE
(HOMTREAL)

Durant ln Session.
Ses Tabpoils et correspondances purle-Mentaires, sans contredit les melleurg

HÔTEL EU CANADA
BN PACE DU AALCHÉ,

Waterloo, -« -
A LE. BEAULNE, ror.

Qo
—1.Union St Jossph, de cotto ville, cé

lébrait dimanche, ka fête patronnleot tenait
a première convention.
dnoique ln température so montra re-

cofffure fashionable, Co vaste ot magnifique hôtel, dans unaPOUR MPSSIEUES, situation splondide, «tun centre dus

 

       
|

a ! qui solont publiés, donnercnt, chaque ma-

| SENS CGR

|

Ailnircw, ost lo ronder- visi pnhlie voya- . ro 5 Ca
vêcho, ceci n'a nuiloment compromis lo] Prépaée« parle Dr. J,C, Ayer

à

Co, Lowell, UneSPECIALILE, jour.Un ytrouvetont Seront} (dédicils tin, ot Nahi rendu juévuréavec soin et

€ bons chemins d'hiver le 6 de |suveès do lu fête, 1t y avait des délégués

|

Mass, Etats-Unis.” Veudues par tous les
dtablissement entorseles mailles aDATrations do In voll,

mai, des Unions Bt Joop ot union ooci Phatuiaclens,
allen pour échantillezs qu’on puisse importe quella res anCandne

tions (Okun, do Montséul, do Quebec,

|

ses oe —
rouvor, : États-Unis ou duns In Grande. Bre)

. rois-ltivières, du Jolieite, do Shore
, ,L a 5 + uns In Grande. relagne,

—Nous ; du Trois , à te, do

Bonnes ChambresTables Tien Servis

|

d'unjourd'hui à lg five do lu prochaine wes.

port pré Houvonsdans lerap- brooke,dvAlutioville, HoxtonFue ANNONCEZ " . - Excellentez Ligueurs NEbreCHAC do lu Puissance pour

, E{CiMinaire d'une vieille

|

Farnham, ’
‘oi ' NE PLS i

; , etc, cu LE . 25" Uno voiture du l'hôtel Go rond À lu ronsz +
oe 9 Assurance sur la vie le

|

La messe, qui àdé très polennolls,&été "“ PAN LE Enseigne de la Botte Rouge, gare pour l'arrivéo ot lu départ de chaque Ad RICHARD WHITE

Ut, les ite . célébrée à la cathédrale, M. le hing 1
train,

’

nous 3 ltems Suivants que Bernard officiuat et su Grandeur Mer Journal de Waterloo + AN, P Waterloo, 2 avril 1888, Plreclour-Gérant,

5 croyons devoir intéresser Moreau assistant au trône. Lo Rvd. M. 12d— EASTMAN, P, Q. ay ringCon
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|
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Fermes abandonnés aux
Etats-Unis
 

Une brochure contenant les derniors

rapports des statistiques du Buren de

Travail de Massachusadts tire Tonpoa

mont dos formes abandonnées de cet Fat,

Daus to Masgachuselts, an mr ment ae ie

on compte 1461 fem tad an’

dont 772 sont fournies de -âtions, Le tere

rain utoul nbundon 6 s'uieve à HB vour

cont de la supe noue de te re culti-

vee del'Etate L'éteudue myenno des

formes abaudoonées est de 8G ne-va ct it

valour moyeuna est de $561 wnt celes

privées de bAtisses. La plupa°1 de ce «e

rain abañdonné pout s'acheter pour moins

de $10 l’Acre.

  

  

————

A propos d'Abciiles

Quelle est l'époque de l'année Janes

erttmue pour les abeilles” me demandait

deinit ement unjeune agrieuten, <C «st

ant sor.ir de l'hivernement, Jur répe. 5

Je. Une ucho qui n’est pas 0 f:

mel posse ordinal neat

alors tes abedlles sont plop

état de 0 ee ar var es

qui faie qu'e- 04 consomimeat Lie pre de

me DI non C5E pus airau protemos

de eau eHler varand vous ‘es ne 2 de

Lo bean mes lost her perdre

cuAh etes ne [tobi

   1 dine Un
we su nno'enLe
 

 

 

Io cave
In ode
juyerees, font de longoes dances on

    

 

gel ndNEC. He (d'sreu ne +10 /0NE

pus evenÀ fa ueno dunn es gl con

somment le pea de wel woul leur seme,

eubotl6 c'eat ‘a € sel0 €: la mort.

Un s pus € cause de dibu,e © ese qu'aux

prèn: ers beaux te pps UM primeurs Ju

COUsA/a voIMMENte, C6 QUI JenaUNE

pue guide consommabca de mils

*
LE)

ains, que l'age culeas novice n6xe ré

jonisse pus sos +1 peus sorte vovuates

den cave frames vez colonies d'ubeil's,

Le nie ditl n'est pas fait. cu Î1 est

prouvé qu’it pé ot plus d'aboilton duraat

le mots dav.il au cor.nencement de moi

qu'en avcas autre cemps de l'ausée

Que conchire de tout ceci ? Une reulo

chrèo : c'est qu'il est do Ja plus grandein

pos eneo pour l'ug jeultec- d'avorionjuors

en train vno quantité entésaate de noel

on ÇA caux, afin do pouvoi- au busvir.

nov ‘les puvhes aoû sonent trop faible

de I nivegone vi. Ce mie* donué dlempe

snovers d'une worl cecta’ue ced cowonies

d’aboilles, leur donnez vtr douvenu coura-

gas elles récomperreroat plos tard lens

propt'étaiios du soin et de la valeur du

miet qu'il n dusnés.

   

*

Un do mes amis avait dans son jardin

un p:mmier si vieux qu'il no tappor. iit
p'ux ot évuit à moitié mort. Avant d’abat-

tre cet aibie it mo Jemuadu comeil. Jo
Tui din deta’ lor for ment et de répandre

ue Lopue couvhie de sioux le-reau tont

autorrde l'aruro aivsi que de Ia cendre

de bois. Mou nmi suivd co conser’ of
quelle 10 01 pis 88 ~u-arise de voir Ferd

buivan!e- pomnier se er de ras

magailiques, c risit vac véritavle resul vec

sion.
Combion de vionx et de jeunes urb'es

fruitiers poussæt-o- a'v8itesdurer chuque

Hone.

  

rr

ANTI

VARIETES
 

Qui veut vivre en paix.

Doitêtre sourd, aveugle et
muet.

* , *

L'esprit sans jugement est un
flambeau dans la main d'un fou.

. , .

Letalent le plus rare ct le

plus nécessaire, c'est de savoir

parler à temps et de se taire à
propos.

La politesse est monnaie des-

tinée a enrichir non celui qui la

reçoit, mais celui qui la dépense.
rw
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“ Tout melaisse, s'écriait un

cultivateur en détresse, Mes en-

fants sen vont ; mes animaux

meurent, mes légumes pourris-

sent, ‘1n'y a qu'une chose qui
3 J 3 .

me agit; fidèle

:

c'est l’hypothè-

que sur ma terre,”
- wt *

Un ténor se présente chez un
directeurdepres, pour unc

audition, Ce dernier, après l'avoir

écouté ctianter“pendant auclque
temps, l’éconduit en lui disant:

—Mon ami, vous ne. pouvez

pas faire monaltaile, car vous

avez le do mind, le fa mélique,

le si terne, ib mentablE;: vo
tre mi racld'flothbiente the sof
vous manque “ebniplRtément,
votre re jouit'd'vie ‘cettiide fon-
deur,c'est vrai,c'est tout. Croy-

ez-moi,, jeune homme, , sbangez

de voie, c'est déique vous av
de mieux à faire.
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It en est des compliments

comme des bonbons du carna-

val : les mieux enveloppés sont

‘des attrapes.
La tête d'un sot ressemble à

la boîte aux lettres, qui reçoit

tout, renvoie tout et ne déca-
chetterien.
I"faut cultiver l'amitié et

cueillinl’amour.,

awe 1

On affiche certains défauts

pour en dissimuler de plus

grards, comme on griffonne à

dessein quand on ne saitpas l'or-

thographe.
.

Scènes de bal
— Ces lleurs de votre _coiffu-

res sont-elles naturelles ?

—Non, monsieur, artificielles.

—Comme elles vont bien

avec vos cheveux !
ik

 

Léonien’a jamais cule pre-

mier prix d'orthographe.
L'autre jour, voulant aller fai-

re une course en ville, elle mit

ledéjeuner sur la table et un

billet pourson doux mari Lucien

qui devait arriver.
—Tune desjeunes rats en m'at-

tendant, avait elle écrit,

Lucien est descendu aussitôl

là la cave avec une ratière et

js'est mis en chasse.
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25c LA BOUTEILLE,

Médecine et Nourriture Combinées

O:ZEMULSION
d'tuflu do Foiu de Moruo ct Hypo de

Chaux et Soda
Augments la Posanteur, renforcit les Pou-

mens ol les Noris.
Trix, £23 ¢t £1.00 3a boutolite.

        
 

Lacicigu wt uiat ro publica se servesive
SPINCER'S

CHLORAMINE PASTILLES
T'our éclairelrel renforeie lu voix, Elles
nérissent Tes eurouvinunts of les mals.
leu du li gorga

£io1n boutoille,
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AUX MÈRES
PALMO-TAR SOAP

PALIU-GOULEON)  
  

vi Ir taln,| latte ob
Les enfants pour pastoyer le eulr
py

  

 

bre annpour los Hebe
PRIX, 25 Cts.

  
tua res Autuandwnt fo

WIETFS HALT EXTRACT
LIQUIDE)

Aux malades oustrant de fatigues des
wrt, pour nmcliorer l'aypout, aider a Ja
digestion, uns Tonlque de iwrilo.

4) CENTS LA BOUTEILLE
TEETEREE

atifs.sant

CHANKING'S SARSAPARILLA
(FAL LIAREILLE DE CHANNING)

Tab La grual Restaurateur de la Santé,
Guérirs les maladies de Ja peat Ios plug
= " rues lv Lhutostisme

fule,
Boutefllo, $1.09,

ALLENS
LUNG BALSAM

(BAUME D'ALLEN)

POURLA CONSOMPTION,
Toux, Phumes négliges, Dtronchltes,
Ache eb loutes maladies de Jronmons,
Trois grandeurs du Lbonteliles, 266,

60s ci $1.00,
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cou, Tle, pointy do co ruleurs Flu
alismales cb rhumatisiia chronique,

lAtro cétanns ur: boîte de
Cents
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DAVIS & LAWRENCE CO., Lim,

MONTREAL,
Propriétaires et Agents Grréraux

rovn Los
Médecines patenties el proctuite phare

vastreutiques les plus p» pulaires.
Articles de futiells «1 l'aurfuanerie,

Guerison Garantie

POUR LESCHANCHES
 

puérira les chancres À toute porsenne qui
voudra sc conflor à lui, pour la sommede
dix plastres; et w'il atrivalt que M, Morin,
no grérirait pus los personnes qu'il ontro-
pren de soignor, 1 promet de no rien
our charger.
Test prét à donner de bons certifieats

de différentes porsonues qu'il a guéries dans
lea cuvirous do Roxion.—2udm
 

Foie malade et Jaunisse
Main tronlJéo depnia

d'années par une mine
julie du foin, et jo de
vingA d

# trndis parler de fau
Minérala— de St-Léon

" d'allaï aux sources ol
~~ reclevins tout 3 fit bien
Piya quatre ans de
vel. J'ai tonjours fait
nagede vo to enn des
is et J'ai ln mvitleure

AA santé qu’on pmi»se cléa!-
rerje n'ai jamais mieux
jou dela vie, Ma peau
Bnuesi repris ki vou
leur naturelle.

     

  

 

  
  

 

Mug dons Massé,

Roxton-taitr,

Cie d'Eau Minerale de St-Leou, Toronto,
ET SoURGA uiBreLioy, PQ.

BEA vere d la plavmacio Davidson=@a

ABONNEZ-VOUS
——AU

 

 

 

  
M. LOUIS MORIN, do Roxton-East,;
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facsee que Jo lu recom
Wile Jes tédeeinus rot

Ascher, ypr.
111 So. Oxfurd St, Brooklyn, N. 1.
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DE POCHE,

La

Toilette

«le

Dain

L'EAU de FLORIDE
DE MURRAY & LABMAL

le

PARFUM UNIVERSEL,

 

VIN oi SIROP
{ DE DUSART.
glu LAUTO-PHOSFHATE de CHAUX,

se Chaux contenu

ET LE VII DE
Te pi: privesnt dea Fee
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16 UME yan,   
GRIMAULT & Cie.

Pharmacies a Paris.

LINDECTION de MATICO do GRIMAULT& Cis,
& Doquis en quelques nimées Uno répn-
tation nnirer-clle, cb guerit en pen de

termps lus écoulenseuts fra plus rébolles,
CAPSULES au MATICO de GRIMAULT & Cle:
nofailyment pas l'estituse, commele font
tontes lea capsnie copahn liquide et
wn cubeby, ¢ gu nt rapidement.

ASTHME |,
CIGARETTES INDIENNES

AU CANNABIS INDICA,
DE

GRIMAULT & Cie.
Pharmaciens a Paris,

La plus eflicace des moyens connue
pour combate l'Asthmo, l'Op-
prossion, la Toux Norveuse,
les Outarrhes, l'Insomuie(2

   

      
Choc 30, M. Lyuaw

 

   
pour les Bébés et les Enfants,

re Le Castoria suérlt rollque, constipation,
ue SULÉHIBUES ÀLos aigreure d'ostoutre, diarrhée, Cructation,

Vormilfu;tm, vorundfère, I aldo ta oi,
Et oulu, c'out un fait, sane autre aobiliration,
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NTAUL COMPAXY, TT Murray Street,

 

LES

PILOLES DG BRITO
SONT

UN REMPDE INFAILLIBLE
contre ler

MALADIES DiJ FOIE
et lus Affections des

REINS ou de PESTOMAC,
 

VIN DE CHAPOTEAUT
DELICIEUX.,

NUTRITIF, |
RECONSTITUANT:

Vin Tonique cantlent la Prrrosz

gaciarut pore do Clinpoteant nb
par Ja digestion neil: de la

odo bent Jar 1e pupsines

LEVIN DE CHAPOTEAUT
malady, hv convale

au t to: tee pardonne ES
B #7. tnrmicprepuisement, Dige
B ltijicites, Drgurt den Aliments,

vres, Diahete, Phithiaie, yssent vir,
D Toitoure, Cancers, Matadicedu dule

ot de 1? Estomac,

  

    

  

  
  

  

  

 

   
 

 

  

   

 

   

 

 

NOUVELLE SOCIETE

BS. & EP.

GATES
MARCHANDS

Waterloo, P. Q.

 

A-sortituent géné

Ferronnerie,
Ferronnerie,

Ferronnerie.

 

IMPHRIIMERIR

DU

JOURNALEWATERLOO
 

—ON EXECUTE A CE BUREAU—
 

FER EN BARRES

 

LES FORGERONS

Ele

Fabricants de Voitures
RTC,VITRES, PEINTURE,

Eid GROS ET EN DETAIL
Au Hagin de rique

 

du Marche.Place

Watorlou, 50 juillet 1890,
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Migraines Maux de Tete |

à GUARANA
DE GRIMAULT & CIE,

Pharmaciens a Paris,
Ta seul paquet du colle poudre vépé-

B talet naturelle, deferee dang on pen
M d'eau s1°502 andit pour faire doper

tee Miser de Tere, tt
vratpics } 4 plus viol
tonique Iui donne ni

Bl testable contro les Cali

   
          

   
  

  

  

     

  
  

Som & baMastic

4 MALADIES DE POITHC

{ SIROP
D'AYPOPHGC JUITÉ

DE CHAUX.

de GRIMAULT & CIE,
Pharmaciens à Paris.

Cr Rirop, universellemmunt T “02
Li par les sav 1 wou

vite dans Jes
t du FUTMO.

BHONCHI 1
Las opinlitic

8 dn I
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le desexpolr ds mia
flnenco les SULUES NOCT ni
ect, l'appétit augmente «
ro waste raphdanent Ia sant,

  

SANTALEMIDY
PHARMACIEN A PARIS.
rime COPAHU, CUBEBE

 

Su
et INJECTIONS, Guerit en 48
heures les Econlements. Tics cff-
cace dansles maladies de la vessie,
il rend claires les urines les plus

@)troubles.
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MALADIES DES ENFANTS

I SIROP

RAFORT 1ODE
GRIMAULT & CIE.

Pharmaciens a Paris,

Depuis vingt-cing annees ce me-
dicantent donne les resultats les plus

B remarquables dans les maladies des
M enfants, pour remplacer l'Huile de

fois de morue et le sirop antiscor-
M butique.

T1 est sonverain contra l'Pngormement
et l'Information dex Glandes du Cou,
Jed sismirnites ct lv dsvormes Eruptions de

M la Pan, de la Tétout duVisage, Il ex-
MA cite l'Appetit, tomido lcw Tixsus, combnt

In Baleur ct fa Holteau des Chairs et
D rend aux py lene Vigueur et lene
Gar te naturels, Cest um adudralils

Bl woot omment contre dos Croditus do Lat,
BE ot vu cacelleut Doparatif, re)
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Chea DM,Lynn

Daus le florissant village de de Lawrene
veville, À dovze milles de Waterloo, € an

terniuvs da chentin de fer dela comp}
gnie Mout Orford, un bol emplacement, au
centre des alitires, avec Une maison toute
nouve, à deux étaues, ettisine ci autres bi
timents, Tn tr vat très bien disposée
for servir d'in) , abtes écuries peuvent
loger une quinzaine de chevaux. M onyn
J lo dont quan homme recommandas
ble pourrait de suite obtenir sa licence,
aurlnat mainteuant qu'un chioin de for
vu être coustrile

Aussi, tout prox du vil
que terre de Yacres av
ries do tiU0 vaisseaux,

 

  
  

 

  

   

nne mmagnifis
orgerut stere  

  

 

Pour leg eonditions, qui seront faciles,
drossor À

JUS. H LEFEDVRE,
fou à) Watorlroo Journal de Waterloo

 

MORREUOL
Di HAPOTEAUT. .

Principes Actifs Extraits
bEL'IVILE DE FOIE DE LORUE

La Morrhuol ost contenu © ns deg pa
titre capsides soluble, dont chucauo

sto wus euilloréo Wh d'Huilede
ic deMorne,
NI GOUT, NI ODEUR.

San Tra experiences faiter
© adit Josh et sun Use suivi ont

5. prouvé qua lo sorrhuolest plus offeaco
i qe l'Hnilo da Foin de Morue, eb<quo fa

trouchite, le Rhume, les 5: Ni
FA Lurnes Jes Mauxde l’oitrine
F} do Gore chdont À son influcnes,
LES ENFANTS PALES cpébire,

cppttil, vk Ceux qui vent atteintsde
ddics de la l'eau, Scrofules, Tachi-
, Cre haies Suppurantes dung

t continuellement sna
be pus, trouvent dans Jo

OL iespropriétéseuratives
"4 qua Teclatent ced atfees

du resto l'accroissementde l'ap-
ptit et

LA SANTE FLORISSANTE
ACC atent ie rtemeLt Les citete vranuent
extraordinaires de co remède, 7 (6h
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OLDIE & H.ANELSONS FILS

MCCULLOCH MARCHE
SAFES restojoven,jo,
PEN Fe ETS Balais,

ECAIVEZ A ALF. BERN, ARTICLESEN BOIS, £e.
AOMINTOTAATEUR, EN GROS.

MérnestjacquesMontreal| 5: à 63 RUE 57. TIEREE,

G. BOIVIM, monraen,
Manufncturier en Gror

CONFORT ! LUN MAGCHE ! DURABILITE |

§IMFSGH, WALL |HILL & FORBES,
MILLER 3 CIE, ÀTrpematenrgfMurcrasds

 

: Manufacturiers BLANC-DE-PLOMB,

D'Articlss Plaques fetusPrémastes.
TH TLECTR. BROSSES, Etc,

 

Mar u'setureet 1
16 th 19 Hug Det

MONTATAL,

LA BLILLEUR

97 rue 81, Jacques
MONTFEAL.
a2 poss bles rum; is

RU MONDE.

 

       

    

  
lesRéliueunes |
DUit LE MARCHE

     

   

   

    

  
  

  
iraiestie

MIGILL, MONTREALtein
  me:

90 pH
y Emi

ROLLAND & MERE,
Ic-potatenrs ds Fopanitures
pans MecutDoureurenation de

R. J. LATIRER

4. Horleau & Frere
Alarchends de

BOIS dE SCIAGE

98 Ruo SANGUIMET,
 

PCRens Jopues = HOTEL
 

FIANGS er ORGUES.
A. à S. NORDHEIMER,

=13 RUE BT. JACQUES, MONTREAL,
Prix of forums convenblvs nzauton Wo « 1asscySn to

JW. PATERSON 8 CIE Te Meitleur
Sivadscaneas |COTONi BOBINE

Dretonne |CLAPPERTON,
LoGouéronnes. |-FILS £N TOILE-

£7 Hut wilTUBRS KN .
Pruusaco taste |Aiguitios a Coudre
41mMum, Yours, MILLWARD.

ALFRED EAVES,
1679 Nue Notre Dane, MONINFEAL,

MONIRES, HORLOGES EV BIJOUTERIE,
EN GROS.

 

 

 

  

HAE
n Chiffons, Os, Vieux Ceoutchouc, Crin, ete,

yest J.B, WALKER, 15 Tab Cérmen, Kontreaks
MILLER BROS. & TOMS,

MACHINISTES, MILLAIGHTS ET INGENEURS,
FTAOLIS EN 1069.

210 4 199 RUE KING, MONTREAL.

  

   

 

 

 

Romans Attravants
N:300 DE PRIMER TOUS LESIX Ms01

 

 

Dopod jours on recherche den lectures
snnsaes, des romane à sensations. Nous
ConDIISSUDS sût du siècle et nous don-

   

 
LOFT CHAUES SN,

mons au publ qu'il y a do plus bonn et
de "uls émouvant en fair de roman. Cost

La Bibliothèque à Cinq Cents Ferblantier et Plombier
WATERILDO P. @.

Le sonsbiené est vaxintenant inetaîlé
dans su nouvelle mcison, à l'extrémitésud
du Blow Donel
u À sa dispositr
nombronses pratiques aver plus d'avant
ge el de satisfaction pour elles.
Jentreprends tons travaux deplomherie

toiturey en tnétal, appareil de chautluze à
air chan, ete.
À men assortiment d'art

ferblaue, en tôle wnlvanisée ot en apne
ti ajouté les 1
vera toujoi.ie chez moi vi bot assortiment
Mes chand'ères et bauilloires pour sv

ratios toutefaite,

   

    

 

crerles ont leur ré

tiques du Walter,
Lust de votre intérét de venir no

avant d'acheter aille»,

Watorly, décembre 1631,

vo
 

1 Charlang

 

 td, ot lolocal spacieux qu’it 5300 DE PRISES 4 SES LECTEURS
Mi peuniel wo servir ses,

fclex preseés on(lions de romans quo la

4 toyaudont on Lou

Avent pour les célibies burdeanx métal

«ati publie, chaque semaine. par nérie, les
y dus brillantes productions des romanciers
et e

Et de plus ello vffrepour

“tous les six munis, Chaque ropie de In
Bibliothèque porte on anunéro qui donne
droit au tirage des primes, qui sont de
aSs 10, 25, 32.h0 ot $1.00,

1 w'y a jamais en d'aussi bolles colle

   
  

"| BittioTHEquE A Cise CENTS.

À hu finde l'annéef deny nas
pnitiques volumes do 624 pages cage et
cola pour $2.00 par année, un dels le numé-
re, payable d'avanre.

Vote, Dizsiire & Cre,
“bibliothèque & eng conte,’

69rue St-dicgu
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= "MS MMPRESMONS DE TOUTES

L

SORTES
 

EN ANGLAIS ET EX FRANCAIS.    
———TELLES QUE—

Placards,

Programmes,

Circulaires,

Affiches

Lxcentds sous le plus court délai, en couleurs ot sur bon

papier, à des prix très raisonnabes.

  

Memorandums,

Tetesde comptes,

Entetes de lettres,

Livres. Pamphlets,

Factums, etc

Nous sollicitons tout spécinlement la classe commerciale

à nous patroniser, ct nous reniplirons ses

commandes avec soin ct promptitude.

———

3ttres de Deuil
FAITES A 1hr D’AVIS.

 

Cartes d'Affaires et de Visites.

 

BLANCS DE COUR
DE TOUTES SORTES,

À l'usage des Avocats, Notaires et Greffiers. Les comman-

des par ln malle ou autrement, recevront

unestricte attention.

J. A. CHAGNON,

Propriétaire.

H. CASAVANT, Montréal Typographe.

 

 


